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vendredi
UN NOUVEAU 
MUSEE D'ART
Le ministre des Affaires culturelles 
du Québec, M Denis Vaugeois, 
songe à créer un nouveau musée 
d’art dans te vieux Québec, plus 
précisément dans les locaux du 
Petit Séminaire

page A-9

EN EDITORIAL
Jacques Dumais évoque l'avenir 
des garderies au Québec, ce |alon 
important mais sous-estimé d une 
politique nataliste.

page A-4

PEU DE SERVICES 
A DOMICILE
Une portion dérisoire des handica­
pés physiques mentaux et mésa­
daptés sociaux reçoivent les servi­
ces à domicile que requiert leur état 
dans la région de Québec.

page B-8

SUSPENDUE 
AU VETO
Un projet de résolution sur le droit 
du peuple palestinien à l'autodéter­
mination a finalement été soumis 
hier mais après l'ajournement de la 
séance du Conseil de sécurité de 
l'ONU et la question demeure de 
savoir si cette résolution sera effec­
tivement soumise à un vote et 
conséquemment au veto américain.

page D-1

POUR LES 
MADELINOTS

36 familles de Vanier 
sont jetées sur le pavé

Environ 80 personnes se retrouvent sans logis à la suite de l'incendie qui a ravagé un bloc de la oie Rousseau, hier soir, à Vanier. u s.i*u. gui*. L»ton<i
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par Michel CORBEIL

Trente-six familles se sont retrou­
vées sans toit lorsque l'immeuble 
qu’elles habitaient, au 330 de la rue 
Rousseau, à Vanier, a été détruit par 
les flammes, tard hier soir.

Heureusement, personne n'a été 
blessé dans la tragédie, bien que de 
nombreux locataires ont dû attendre 
pendant de longues minutes, coincés 
sur les balcons, que des secouristes 
leur viennent en aide.

Ce matin, les 30 à 35 pompiers de 
la caserne de Ville de Vanier luttaient 
toujours contre les flammes Ils espé­
raient maîtriser l'incendie ("si tout va 
bien", disait l’un d'eux) en début 
d'après-midi.

L'immeuble est une perte totale et 
les dommages peuvent être évalués à 
plusieurs centaines de milliers de 
dollars.

De nombreux sauvetages
Plusieurs locataires ont été éva­

cués par les pompiers et par des 
concitoyens charitables. Parmi ces 
derniers, un résidant de la rue Beau- 
cage, M. Clément Tremblay, a partici­
pé à quatre sauvetages avec l'aide de 
voisins.

'Quand j'ai vu qu’il y avait de la 
fumée dans la bâtisse en face de cher 
moi, je me suis grouillé, raconte M. 
Tremblay J'ai appelé les pompiers 
puis, à leur arrivée, je me suis 
approché pour les aider.

'J'ai alors empoigné une échelle. 
■Qu’est-ce que tu fais là?', m a lancé un 
pompier. Tl n'y a pas que de ce côté 
que des personnes sont en danger.’ Et 
je suis parti secourir les personnes 
coincées sur les balcons. Pas seul, 
faites-vous-en pas. Les gens du quar­
tier se sont entraidés.'

(Suite à la page A2. Ire col.)

Les Madelinots se sont vu proposer 
hier un programme unique en 
matière énergétique de la part du 
ministre délégué à l'Energie, Guy 
Joron, et des dirigeants de THydro 
Québec. L’utilisation de l'huile sera 
en effet subventionnée.
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La démission de Marchand

Intrigues dénoncées par Joyal
Maintenant que le 

grand lièvre bleu est 
rentré dans son terrier, 
CRAYONS DE SOLEIL 
retourne à sa page ha­
bituelle avec un beau 
conte illustré, un taie de 
bncolage et de merveil­
leux dessins et textes 
inspirés de l’été qui 
s'achève déjà. Il y a 
plein de couleurs com­
me toujours. Tu trouve­
ras tout ça et plus 
encore dans le cahier C.

Un coq 
condamné à 
i'échafaud

COPENHAGUE <AFP) — Un coq 
ayant chanté tout l'été se retrouva fort 
déconfit quand la bise fut venue 
.. .pardon Monsieur de La Fontaine, 
mais un coq dont on va couper la tête 
vaut bien un plagiat Le ministre 
danois de l'Environnement vient de 
condamner à mort le coq de Vamrup 
parce qu'il réveillait trop tôt les 
habitants de cette petite bourgade.

La sentence sera exécutée en 
septembre et aucigi appel n est rece­
vable. Pour éviter l'échafaud à ce 
gallinacé un peu trop matinal et 
respectueux des traditions, son pro­
priétaire. qui avait refusé de s'en 
séparer malgré la colère de ses voi­
sins. sera peut-être obligé d'en faire 
un pial

Il reste au malheureux animal la 
solution d aller plaider sa cause de­
vant le roi qui peut lui accorder sa 
grâce Mais des coqs qui parlent avec 
des rois on n en trouve que dans les 
trilles.
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météo
Nuageux, avec averses. risque d’o-
rages Demain, nuageux.

détails page D-2

MONTREAL (d'après PC) — La 
démission surprise du sénateur Jean 
Marchand du poste de président de 
l’aile québécoise du Parti libéral du 
Canada, aurait été préparée par 'un 
petit groupe de personnes qui contrô­
lent le parti', a soutenu hier le député 
de la circonscription électorale Mai­
sonneuve-Rosemont. M. Serge JoyaL

'Je suis très déçu de constater 
qu'il y a de telles intrigues à l’inté­
rieur du parti. Je ne peux que déplo­
rer que certaines personnes aient 
préféré mettre de l’avant leurs inté­
rêts personnels plutôt que ceux du 
parti et du Québec', a déclaré le 
député JoyaL

Ce dernier a rappelé que M. 
Marchand était un chef unique, un 
■homme d’une grande expérience poli­
tique et de jugement et qu'il sera 
irremplaçable'.

'Cela signifie que le parti est 
vivant cela démontre qu’il est actif*, a 
dit le député au cours d'une entrevue.

Pour le président du caucus qué­
bécois du Parti libéral du Canada, M. 
Marcel Prud'homme, cette démission 
ne signifie pas que la formation 
politique soit en difficulté.

Il a aussi indiqué qu'il ne croyait 
pas que les critiques du sénateur 
Marchand s'adressaient à lui person­
nellement 'J’ai été le seul qui ait 
tenté de le convaincre de ne pas 
partir, mais il a refusé et il a quitté.*

La démission de M. Marchand 
forcera le parti 'à réexaminer ce qui 
est bon et ce qui ne l'est pas', a-t-il 
confié, admettant que des change­
ments sont souhaitables.

■Mais il est bon de discuter de ces 
choses, à condition que nous puissions 
en sortir au moment de l’élection d’un 
nouveau président de l'aile québécoi­
se, au mois d’octobre.

"Nous devrions être très unis lors­
que la session parlementaire repren­
dra. Je le prédis*, a conclu le député 
Prud'homme.

Une défaite lors d un vote de 
l'exécutif de la section québécoise, 
décidant de la tenue d'un congrès à la 
mi-octobre, constituerait un facteur 
important de la décision de M. Mar­
chand.

Selon le député Céline Payette, 
vice-présidente de la fédération, le 
sénateur aurait fait 'une question de 
principe* de la nécessité de reporter 
au printemps, après la tenue du 
référendum, la tenue de ce congrès.

Mme Payette a indiqué que le

sénateur Marchand désirait que la 
fédération consacre uniquement ses 
énergies à la bataille référendai-e 
plutôt que de s'investir dans la tpuue 
d'un congrès.

'On ne changera Jean Marchand*, 
a-t-elle ajouté en le décrivant comme 
un 'homme de principes*, mais en 
faisant remarquer qu'elle ne compre­
nait pas 'qu’on s’enfarge pour un

principe'. *Je ne sais pas pourquoi il 
ne s'est pas rallié à la position de la 
majorité', a-t-elle spécifié.

Lors de ce vote, le sénateur Mar­
chand s’est retrouvé seul contre 10 sur 
la question de la tenue du congrès. La 
section québécoise de la fédération du 
PLC n’a pas tenu ce congrès depuis 
trois ans et demi, alors que sa constitu­
tion stipule que l'événement doit avoir

lieu à tous les deux ans. La direction 
du parti avait jugé opportun de retar­
der la tenue du congrès à cause de 
l'imminence du déclenchement de la 
campagne électorale.

Pour la vice-présidente Payette, le 
(Suite à la page A2, Ire col.)

□ La chronique de Richard OaF 
gnault en page B-1

Cadres 
de Bell 
violentés

La police municipale de Québec 
enquête au sujet des actes de violence 
qui ont marqué, hier, le conflit oppo­
sant la compagnie Bell Canada à ses 
techniciens en grève.

Cinq contremaîtres circulant à 
bord de deux voitures ont été intercep­
tés par une soixantaine de grévistes 
alors qu'ils se rendaient à une réunion 
de cadres de la compagnie à la place 
Le bourgneuf, à Québec.

Trois d’entre eux ont quitté leur 
voiture pour prendre la fuite à pied, 
mais ils ont été roués de coups par des 
manifestants.

Un porte-parole de la police a 
déclaré que l'un d'eux avait notam­
ment subi des blessures aux côtes et 
aux jambes, mais il n'a pu fournir de 
précisions sur la gravité de ces bles­
sures.

Les deux autres cadres sont restés 
à bord de leur automobile, qui a été 
renversée par les grévistes. Ils n’au­
raient pas été blessés.

L'enquête est menée par l'escoua­
de des crimes contre la propriété.

Pas de chasse à I homme
Les dirigeants de Bell Canada 

au Québec n'ont pas l'intention 
d ’imiter la section ontarienne de la 
compagnie qui s'est lancée dans 
une chasse à l'homme et a mis à 
prix la tête d» vandales qui ont 
sectionné des câbles dans la région 
de Milton en Ontario. Bell Canada 
en Ontario offre (3,000 de récom­
pense contre des renseignements

(Suite à la page A2, 2e coU)

"Vaudeville" à Expo-Québec
Le Sol* U, /ürtré

* * S

L'ouverture officielle d’Expo-Québec a été quelque peu perturbée, hier, 
par la présence de quelques centaines de grévistes de la CTCUQ 
venus dire leur façon de penser particulièrement au maire Jean 
Pelletier Quelques grévistes ont voulu expliquer au premier ministre 
(notre photo), leur façon de voir le conflit.

nos Informations sur Expo-Québec en page A-6
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Baie-Comeau—Hauterive

Une campagne pour obtenir l'usine GM
par Gilles OUELLET

HAUTERIVE — La Société de 
développement industriel Mamcoua 
gan Outarde Inc (SOIMO) croit que la 
region de Baie-Comeau et Hauterive 
possède tous les atouts nécessaires 
pour recevoir l'usine que la compa­
gnie GM projetterait de construire au 
pays

D'ici le 10 septembre, les ministres 
québécois et canadien de l'Industrie 
et du Commerce. MM. Tremblay et de 
Cotret. le ministre de l Expansion 
economique régionale. M MacKay, et 
la compagnie GM. recevront, de la part 
de représentants de la SDIMO, un 
document présentant les possibilités 
qu'offre cette region prête à recevoir 
cet investissement de Tordre de $400 
millions

Aujourd'hui, lors d une conference 
de presse donnée à Hauterive, le 
commissaire industriel de la region,

36 familles...
Les concierges de 1 endroit, M. 

Gaston Fortin et Mme Pauline Vau- 
dreuil, étaient bien contents de l'ini­
tiative de M Clément "Nous sommes 
demeurés une bonne demi-heure sur 
le balcon avant de recevoir de l aide', 
explique M. Fortin.

Tl était à peu près 22h45 lorsque 
nous avons entendu le petit garçon de 
notre voisine crier Nous nous sommes 
précipités à l'extérieur pour constater 
qu une colonne de fumee blanche 
s élevait dans le ciel.'

L incendie a couvé 
quelque temps

Selon les témoignages recueillis, 
l incendie a débuté vers les 22h ou 
22h30. A l'arrivée des pompiers- 
policiers et des pompiers volontaires, 
seule une fumée àcre se dégageait du 
bâtiment. Vers 23h seulement, le bra­
sier était définitivement allumé, le feu 
faisant son apparition dans le toit vers 
minuit.

Intrigues... (Suite

present malaise reflète justement le 
besoin de tenir un congrès pour la 
fédération 'qui a besoin de rajeunisse­
ment et de renouvellement" parce que 
trop de membres de l'executif ont été 
nommés par intérim en attendant 
l election de leurs remplaçants.

Homme impétueux

Pour le leader québécois du Parti 
libéral. M Marc Lalonde. M. Mar­
chand. qu'il a qualifié de 'leader assez 
ferme", n aurait pas prisé sa défaite à 
1 unanimité sur la question de la tenue 
du congrès

L ancien ministre de la Justice, 
qui favorisait la tenue du congres à 
T automne, a révélé qu il avait tenté de 
convaincre M Marchand de demeurer 
en poste jusqu au congrès, deux jours 
avant que celui-ci ne remette sa 
démission Commentant l’impact du 
geste de l'ancien compagnon d armes 
de Tex-premier ministre Pierre Tru­
deau, le leader québécois a rappelé 
que "M Marchand est un homme 
impétueux et que tout ce qu'il fait est 
fracassant"

Contrairement à certaines ru­
meurs, M Lalonde a affirmé qu'il 
n entretenait aucun conflit de person­
nalité avec le sénateur Marchand, 
malgré des différences de pofnt de 
vue.
, "Si je m'étais opposé à lui, je 
n aurais pas demandé à Mme Dalia 
Wood de démissionner de la présiden 
ce et invité M. Marchand, le 22 mars, à 
prendre le poste', a soutenu M 
Lalonde

En plus d'ecarter la possibilité de 
conflit de personnalité. M Lalonde a 
exclu toute éventualité de 
téléguidage' de membres de la fédé­
ration, faisant allusion à la lettre de

M Andre Carter, et le greffier de la
ville de Hauterive, Me Gabriel-Yvan 
Gagnon, expliqueront les démarches 
faites à ce jour dans ce dossier et 
parleront du document préparé pour 
promouvoir la candidature de Baie- 
Comeau et Hauterive dans ce projet.

Le document, qui est appuyé par 
les villes de Baie-Comeau et Hauterive 
et par cinq municipalités avoisinantes, 
ne sera rendu public qu'après avoir 
ete remis aux instances gouvernemen­
tales et à la compagnie GM Les 
dirigeants de la SDIMO sont prêts à se 
rendre à Detroit s'il le faut pour 
remettre le document à GM. a dit M 
Carter.

Le commissaire industriel a énu­
méré. hier au SOLEIL, les possibilités 
et avantages de cette région: une 
main-doeuvre qualifiée avec une 
moyenne de conflits de travail infé­
rieure à la moyenne québécoise, une

(Suite de la première page)

Selon de nombreux témoins, les 
flammes auraient pris naissance dans 
le logement huit, au sous-sol. Certains 
croyaient qu’une défectuosité techni­
que serait à l’origine du drame, mais 
les pompiers préféraient attendre 
avant d avancer toute hypothèse.

"Nous sommes une vingtaine de 
sapeurs à lutter contre l'incendie, a 
expliqué au SOLEIL le directeur du 
service des policiers et des pompiers 
de Ville Vanier, M. J.-A. Houde. Il a 
fallu effectuer une douzaine de sauve­
tages.

Bien entendu, poursuit le direc­
teur, ce sont les gens avant les 
madriers. Mais cela a retardé le travail 
de mes hommes. En ce moment (2h du 
matin), si je n ai pas d autres malchan­
ces, je crois que je vais garder le 
contrôle

’Compte tenu des effectifs et de

de la première page)

demission de M. Marchand II s'est 
réclamé d aucun clan non plus, ajou­
tant qu il n'avait jamais tenté d'en 
former.

Le chef du parti, M. Pierre Elliott 
Trudeau, n'a pas commenté la crise 
Un porte-parole de son bureau décla­
rait que ce dernier 'résistera à la 
tentation de faire des commentaires'

Dans son edition d aujourd hui. le 
journal The Gazette écrit que le 
sénateur Marchand a accepté de ne 
pas briguer les suffrages pour un 
second mandat au poste de président 
de l'aile québécoise du PLC, à la seule 
condition que M. Francis Fox ne se 
présente pas.

La démission de M Marchand et la 
promesse de M Fox, ancien ministre 
du cabinet Trudeau, de ne pas briguer 
la succession du démissionnaire, a 
réussi à empêcher une grave scission à 
lmtérieur du parti, ont révélé certains 
informateurs du journal anglophone

Hier. M Fox a refusé de commen­
ter la nouvelle, alors que le sénateur 
Marchand n'a pu être rejoint.

Selon des membres du parti, bien 
avant le 22 mai M. Marchand était 
convaincu que des membres de l'an­
cien cabinet Trudeau complotaient 
dans le but de miner son autorité. Le 
sénateur aurait ainsi cru que Marc 
Lalonde complotait en ce sens avec 
Dalia Wood.

L'ancien député de Langelier a 
aussi été furieux en apprenant que 
Francis Fox contestait sa position en 
tant que président

Afin de prévenir une scission, 
certains libéraux ont demandé à MM 
Marchand et Fox de s'abstenir à 
l'occasion des élections au poste de 
président de la fédération, rapporte le 
quotidien anglophone de Montréal.

Les "cols blancs" acceptent 
les offres à Thetford Mines

THETFORD MINES — Le conseil 
municipal de Thetford Mines n'a pas 
eu à exécuter l'avis de lock-out quil 
avait fait parvenir lundi dernier à ses 
21 ’cols blancs' (CSN). Dans une 
proportion de 94 pour 100, ces derniers 
ont accepté les dernières offres patro­
nales en vue du renouvellement du 
contrat de travail D'une durée de

le mot 
du jour

En eaux troubles
Un bâtiment effectuant une na­

vigation de cabotage est un cabo­
teur et non pas un cabotier Ce 
dernier mot n existe pas U faut 
couler le 'cabotier" avant qu il 
s ancre trop fort

Pierre BELLEAf

deux ans, l'entente qui est rétroactive 
au 1er janvier dernier, prévoit des
hausses annuelles de salaires de 10 et 
8 pour 100. Les parties ont négocié
pendant huit mois avant d'en venir à 
un accord. Le syndicat a abandonné la 
bataille qu’il livrait concernant la 
clause de contrats à forfait.

Bell ne...
(Suite de la première page)

qui pourraient conduire à l'arresta­
tion du ou des saboteurs en ques­
tion.

'Nous n’avons pas du tout Tin 
tention d'imiter de telles mesures 
au Québec*, a certifié hier un 
porte-parole de Bell Canada à Qué­
bec, M Yves St Amand "Nous fai­
sons confiance aux enquêteurs et à 
moins que nous n'en venions à la 
conviction que les enquêtes en 
cours ne pourront aboutir, il n'est 
pas question de prendre de tenes 
mesures *

grande production hydroélectrique, de 
l'eau brute à profusion, une alumine 
rie dans la région, un lien ferroviaire 
(traversier-rail), un port ouvert à Tan­
née longue et un aéroport

Services
Baie-Comeau et Hauterive. une 

agglomération de plus de 30,000 habi 
tants. possède de plus tous les services 
institutionnels, municipaux et com­
merciaux, et peut répondre à l'arrivée 
d'un grand nombre de travailleurs 'La 
région est physiquement prête pour 
cela*, selon M Carter. On sait que le 
projet créerait quelque 2,000 emplois.

Pour sa part. Me Gagnon, l’un des 
instigateurs de cette démarche, a'dit 
qu'il s'agissait "du premier vrai projet 
de concertation régionale" dans cette 
partie de la Côte-Nord et que "le 
climat social est prêt à recevoir un tel 
projet". Il y a un mois que des 
personnes travaillent ce dossier

H était surprenant et inadmissible
que la région de Baie-Comeau et 
Hauterive ne figure pas dans les 
endroits susceptibles d’obtenir cet 
investissement", a affirmé Me Gagnon. 
Plusieurs villes du pays révent d'obte­
nir l’usine de GM mais aucune d'entre 
elles ne se trouvait dans l'Est du 
Québec ou sur la Côte-Nord.

La Société canadienne des métaux 
Reynolds, qui produit de l’aluminium 
a Baie-Comeau depuis 1957, a été 
approchée par les représentants de la 
SDIMO On sait que l'aluminium sera

la matière premiere utilisée pour la 
fabrication de moteurs dans la future 
usine que projette d’établir GM

Un porte parole autorisé à la corn 
pagnie Reynolds, M Bob Hersberger a 
dit avoir fourni toutes les données 
techniques demandées par les repré­
sentants de la SDIMO. L'usine de la 
Reynolds, construite au coût de $135 
millions, et qui emploie 1.330 person­
nes, produit 170.000 tonnes d'alumi­
nium par année. Quelque 60 pour 100 
de cette production est utilisée au 
Québec et en Ontario, 20 pour 100 aux

Etats-Unis, et le reste est vendu a 
travers le monde

En plus de faire état des demar 
ches entreprises, MM Carter et Ga 
gnon veulent demander aux journalis­
tes, au cours de la conférence de 
presse d'aujourd'hui, d'agir 'avec sou 
plesse et circonspection dans ce dos 
sier afin de ne pas créer des attentes 
avant le temps parmi la population* 
En retour, les membres de la SDIMO 
s'engageront a fournir toute l'informa 
tion disponible et assurer un suivi 
dans cet important dossier industriel

T équipement à ma disposition, je suis 
satisfait du résultat obtenu", a en­
chaîné M Houde pendant que des 
badauds mettaient en doute la déci­
sion prise de ne pas faire appel à des 
pompiers des municipalités avoisinan­
tes mieux pourvues en équipement.

Le sinistre a jeté près d'une 
centaine de personnes dans la rue. 
D'après les personnes interrogées, la 
panique ne s'est emparée en aucun 
moment ni des victimes ni de leurs 
sauveteurs. Cela n'empêchait pas de 
voir plusieurs gens pleurer de rage et 
de nervosité.

Rires et grincements 
de dents

Le concierge de l'immeuble pre­
nait cependant la chose avec tout 
lhulhour qu il est possible de manifes­
ter dans de telles circonstances 
"L'argent, c'est secondaire. C'est notre 
peau qui compte. Me voilà tout nu dans 
la rue. Ca tombe mal en maudit: je 
tombais en vacances demain soir. Je 
pense que je vais appeler mon "boss" 
pour lui dire que je ne rentre pas 
demain matin', fait-il en souriant.

Cependant, tous ne manifestaient 
pas la même abnégation, telle cette 
femme qui tremblait encore à la 
pensée qu elle aurait pu perdre son 
unique enfant. Ou cet autre qui voyait 
s'envoler en fumée tous ses avoirs

"Je n'ai pas d’assurance, disait 
Denis Jacques, un plongeur dans un 
restaurant Nous, on va avoir du fun. 
Ma mère est sur l'assistance sociale. Il 
ne me reste plus qu’à tout recommen 
cer en neuf."

Découverte 
d'un pendu

Un homme d une quarantaine 
d années, originaire de la région de 
Rimouski, a été trouvé pendu a un 
arbre, sur un chantier de coupe de 
bois de la compagnie Reed, a 52 milles 
au nord de Forestville, mercredi 
après-midi L'enquête menée par l'a­
gent J -P. Bouchard, de la Sûreté du 
Québec, détachement de Forestville, 
n'a pas encore permis d’établir offi 
ciellement s'il s'agit là d'un meurtre 
ou d'un suicide. Cependant, rien ne 
permet de conclure à un meurtre, pour 
l'instant Le corps de la victime ne 
portait en effet aucune trace de coups, 
au moment de sa découverte

Un malade 
criblé de 
balles par 
5 policiers

NEW YORK (AFP et UPI) — Un 
malade mental du quartier newyorkais 
de Brooklyn, Luis Baez, 26 ans, a été 
criblé de 24 balles mercredi soir par 
cinq policiers, parce qu'il les menaçait 
avec une paire de ciseaux, a annoncé, 
hier, la police de New York qui a 
ouvert une enquête

Les policiers, a déclaré la mère de 
la victime, Mme Rose Padilla, ont 
entouré mon fils, bien qu'il eut jeté ses 
ciseaux, l'ont roué de coups et, alors 
qu'il était allongé à leurs pieds, ont 
déchargé leurs pistolets à bout 
portant

Les policiers mis en cause donnent 
une autre version de l'affaire: Mme 
Padilla, disent-ils, nous avait appelés 
pour maîtriser son fils, déjà hospitali­
sé trois mois le printemps dernier 
dans un institut psychiatrique II nous 
a menacés avec une paire de ciseaux 
et nous n’avons pas pu faire autrement 
que de tirer parce qu'il était fou 
furieux

twi .. twilc.. twi w

ligne près du corps, 
col officier . . 
épaules élargies 
boutonnage sur le côté, 
en drap de pure laine, 
rouge, noir, ficelle... 
exclusif à Simons

$175.

ici illustré avec un boa

LE PETIT
MANTEAU
MILITAIRE

Plusieurs des cinq policiers ont 
vidé leurs chargeurs de six balles sur 
la victime, a confirmé, hier après midi, 
la police newyorkaise. Tls ont peut- 
être tiré par réflexe, peut-être n’en- 
tralnons-nous pas les hommes comme il 
le faudrait", a ajouté un responsable 
de T enquête

Le service de police de New York 
a annoncé, hier soir, qu'il tiendrait 
une enquête de routine sur c f. inci­
dent

c y à
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Le sel des îles de la Madeleine
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L entreprise doit respecter 
les droits des Madelinots

par Michel DAVID
LAVERNIERE — Soucieux du 

fragile équilibré economique et 
écologique de leur archipel, comme 
de la protection de la culture qui 
leur est propre, ce n est pas sans 
quelque apprehension que les Ma­
delinots ont vu s élaborer le projet 
d exploitation du gisement de sel 
du Dauphin

Déjà en 1977 une entente était 
intervenue entre le ministre d Etal 
a I amenagement M Jacques Léo­
nard. et le conseil de comte des iles 
de la Madeleine, qui reconnaissait 
aux Madelinots le droit d aménager 
eux-méme- leur territoire et leur 
cadre de vie

Dans 1 esprit de cette entente, 
te conseil de comte s attelait a 
I elaboration d un plan d aménage 
ment des îles, qui établissait claire­
ment que I exploitation du sel était 
intimement liée au devenir même 
de I archipel Le conseil demandait 
en consequence que soit élaboré un 
protocole d entente entre la corpo­
ration des iles de la Madeleine, la 
corporation municipale de Grosse 
Ile et la SOQUEM LOUVEM

Valeurs et principes
Au cours d une reunion tenue le

13 juin dernier, le conseil de comte 
énonçait les principes suivant'

j' I amenagement du territoire 
des îles de la Madeleine releve en 
premiere responsabilité de sa po 
pulation. de ses mumeipalites et de 
son conseil de comté:

b) la poche est I activité prinei 
pale des îles de la Madeleine 45 
pour 100 de 1 emploi) et tout autre 
développement doit favoriser et 
non restreindre le développement 
de ce secteur de I économie

et les Madelinots ont une cultu 
re qui leur appartient et tout projet 
de développement doit s inscrire 
dans cette culture et non têhdre a la 
modifier

Protocole d entente

A la lumière de ces principes, 
le conseil de comte, la municipalité 
el SOQL'EM-LOUVEM reunis le 19 
juillet dernier, convenaient des ob 
jets d entente suivants

La municipalité de Grosse-Ile 
s engageait a élaborer son propre 
plan d aménagement, tandis que le 
conseil de comte s engageait a 
poursuivre le sien

De son cote SOQUEM LOUVEM 
rejetait définitivement la construe 
Mon d un port polyvalent a Grosse 
Ile et s engageait a se concerter 
avec le conseil de comte sur le type 
d infrastructure portuaire a I mie 
rieur de la lagune (le meme que sur 
les dimensions des barges de trans 
port

Dorénavant tout projet d explo 
ration ou d exploitation du sel >ur 
le territoire des iles devra être 
mène de concert avec le conseil de 
comte et les municipalités imph 
quees De meme, les terrains de la 
société situe- a Grosse-Ile devront 
être utilises en conformité avec le 
plan de la municipalité

Au chapitre de I emploi. SI) 
QUEM-LOUVEM devra soumettre 
au conseil de comte tout program 
me d embauche et de formation de 
la main-d oeuvre II est egalement 
stipule qu aucune discrimination 
ne devra etre faite a I endroit des 
Madelinots anglophones, la popula 
tion de Grosse-Ile étant essentielle 
ment d ascendance écossaise

SOQLEM LOUVEM devra ega 
lement favoriser I optimalisation 
des retombées economiques aux 
des particulièrement dans sa poli

tique d achat cl la participation 
financière de- Madelinots ju 
projet

Sur le plan écologique SU
Ql EM-LOUYEM devra respecter 
I environnement exceptionnel des 
îles en minimisant le brun en 
protégeant le- reserves d eau potu 
ble. en enfouissant les déchets et en 
restaurant le site a la fin de 
I exploitation de la mine

Joui projet eventuel sur I utili 
-ation future du puits de la mine 
devra recevoir I accord préalable 
de la population De plus toute 
etude faite sur les îles et le milieu 
marin dans le cadre du projet en 
cours, ou de projets futurs, devra 
etre soumise au conseil de comte

Comité de concertation
Pour assurer le suivi du dossier, 

il a egalement été entendu qu un 
comité de concertation regroupant 
des représentant' du conseil de 
comte des divers organismes soeio 
economiques des îles et de SO 
QUEM LOUVEM serait forme pour 
associer le milieu au cheminement 
des travaux, au fur et a mesure du 
deroulement du projet

Pas avant deux 
ou trois ans...

par Michel DAVID

GKOSSE-1LE — Même si le 
Conseil des ministres décidait offi- 
i iellement avant la fin d août d'ex­
ploiter la mine de sel des îles de la 
Madeleine, les premieres expedi 
lions ne pourraient être effectuées 
avant I été 1982 Mais si la décision 
devait être reportée" plus tard a 
I automne, les livraisons de sel ne 
pourraient alors commencer avant 
1983

Car meme si S17 millions ont 
déjà été investis dans le projet, 
beaucoup reste encore a faire, 
comme I a explique au SOLEIL 
I ingénieur en charge des travaux. 
M Denis Gagnon

La phase d exploration est 
maintenant complétée, mais avant 
de passer a celle de I exploitation, 
il faut attendre le bon vouloir du 
Conseil des ministres En attendant 
toute activité a pratiquement cessé 
a Grosse-Ile De- 90 employés qui 
oeuvraient au projet de février 
dernier, il n en reste plus que U 
gardiens el secrétaires compris

Exploration

C est au début des années 1970 
que la Société'québécoise d explo 
ration minière SOQUEM) entreprit 
un programme d exploration aux 
des Un premier forage dans I ile* 
de Havre-Aubert, au sud de I arehi 
pel. révélait une formation salière a 
148 metres de profondeur Sept 
autres gîtes de sel d importance 
variable ont été découvert- pat la 
-uite

De- forages de 28 UWi metre- en 
surface et de I7.H00 metres en 
profondeur, pratique- au coût de Sô 
millions, auront permis d identifier 
le gisement du Dauphin a Grosse 
Ile. comme avant le meilleur poten 
tiel économique Ce diagnostic est 
tonde sur la proximité du sel par 
rapport a la surface, la qualité et le 
tonnage du minerai la simplicité 
structurale du gisement et la fai lli 
te d accès a la mer

Le.- etudes de faisabilité et de 
rentabilité ont etc établies -ur 20 
ans. toute prospection plus lointai­
ne étant par trop aléatoire. Ce qui 
ne signifie en rien que ! exploita 
tion du g-isement sera limitée a 
cette période Toute exploitation 
s accompagne d un programme 
d exploration. De sorte qu on pour 
rait aller bien au-dela de ces 20 
années

\ ce jour, les travaux pratiques 
au gisement du Dauphin se limitent 
essentiellement à un puits incliné a 
80 degrés d une profondeur de 180 
metres, d ou s'étend dans quatre 
directions un réseau de galeries

d une longueur tutale de un kilo 
metre

Prochaines étapes
Pour satisfaire aux norme- de 

sécurité un second puits devra etre 
creusé Celui qu on projette aura un 
diamètre de 4 8 metres et une 
profondeur de 240 metres II faudra 
ensuite procéder aux travaux d'ex 
cavation nécessaires au logement 
d un moulin souterrain, ou seront 
installés chargeur- concasseurs et 
tamis. Un délai de 15 mois **st 
prévisible entre la date de comman 
de de cet équipement el celle de sa 
livraison

Des salle- d entreposage, égalé 
ment souterraine- el des rampes 
d accès seront aussi nécessaires 
Puis il faudra aménager le chantier 
lui meme ibureaux, douc hes, etc . 
qui est appelé a accueillir 125 
employes, dont plus de 80 pour 100 
seront madelinots

Un convoyeur d une longueur 
d un kilometre et demi acheminera 
le -el du puits au quai de charge 
ment L idée du transport par bar 
ges via un chenal a travers la 
lagune ayant été retenue on e-time 
que 2 000 000 de metres cube- de 
sediments devront être drague- 
Les barges, d une capacité de 12 000 
tonne- seront poussée*- par de- 
remorqueur- iusqu a leur port de 
destination Sepl-lles Montréal 
Quebec, etc

Au total, des dépenses de I or 
dre de $51 millions (y compris les 
S17 millions déjà consacres a I ex 
ploratiom dont Slü millions seront 
assumes par 1 exploitant. Soleine 
Ine une filiale de SOQt EM 
LOUVEM le reste fai-ant 1 objet 
d emprunts sur les marchés ordi 
naires

Le marché
Les etudes établissent la pru 

duetion initiale a ! 2 million de 
tonnes annuellement au prix 
moyen de S20 la tonne Le mim-tere 
de- Transports du Québec serai! 
preneur pour 750.000 tonne- La 
production restante pourrait etre 
ab.-orbée par les services de voirie 
de- municipalités québécoises et 
1res eventuellement, par une u-ine 
de carbonate de soude dont la 
construction en Gaspésie demeure 
encore a 1 état de projet

L irruption du sel des îles de la 
Madeleine ne manquera pa.- d avoir 
de sérieuses repercussions -ur le 
marche II n est évidemment pa- 
question d accaparer le marche 
explique I ingénieur Denis Gagnon 
mais nous pourrions bien le 
-aturer

Les mines de Pugvvash. en N'ou 
v elle Ecosse, et celles de Windsor 
et Goodrich, en Ontario, pourraient 
en etre affeetees. particulièrement 
celle de Pugwash qui compte le 
gouvernement du Quebec parmi scs 
client-
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Contraceptif en aérosol
Le Dr Fernand Labne, directeur du Laboratoire d endocrinologie moléculaire de l'université Laval, a montré à la 
presse, hier, à quoi pourrait ressembler un contraceptif présenté sous forme d aérosols A ses côtés, se trouve 
le scientifique Roger Gorski. de Los Angeles président d'un congrès qui a réuni à Sainte-Foy 700 chercheurs 
sur la reproduction animale et humaine. L’un d eux a révélé, hier, les résultats d une recherche qui pourrait 
avoir des répercussions importantes pour les producteurs laitiers, par exemple, à la recherche de génisses pour 
grossir leur cheptel Les détails seront donnés demain dans la page des sciences

Fonctionnaires en grève
La ligne dure s est pour 

suivie aujourd hui au Senn e 
d informatique du ministère 
île I Education (SIMEQ! de la 
rue de la Couronne, a Que­
bec ou 112 employés ont 
débrayé pour forcer le gou 
vernement a bouger dan- les 
négociations avec -es em 
ployes

Trente employes mi- en 
loek-out par I Etal -ont venus 
grossir les effectifs de la 
ligne de piquetage I. arrêt

de travail dans ee service 
risque de relarder la renlree 
au niveau seeondaire

Pour un rêve 
éconoréalisable

AVIS DE CONVOCATION
l assemblée generale de I Association des Gcrdes-Bebes de lo 
Province de Quebec se ttendro le vendredi 7 septembre 1979. o 
9b o.m., a I Hôtel Holidoy Inn, 395, de la Cocrome, Ojebec 
les membres actuels et anciens sont cordialement *rtvitev 
Une rrumon de I Amicole de T Association se tiendra au meme 
endroit au cours de cette journée

Le conseil d administration 
par Angela Arbour

Le nudiste:
joue sans combinaison

Un gros lot de plus de S100.000 
chaque vendredi

((((«G©

LE COURS 
DALE CARNEGIE

de
"Parole en public 

et relations humaines"
vous permet 

de développer
votre memoir*

d augmenter
votr* confiance

de découvrir
votre enthousiasme

d améliorer
votre communication

de contrôler

votre tension 
ot vos soucis

et de reoliser
vos objoctifs (roves)

DALE CARNEGIE 
auteur du livre 

Comment se lore des omis

Soirée d'information et d'inscription 
au Château Frontenac, Salon Québec 

lundi, 27 août à 20h

Début des cours: lundi, 17 sept. 1979 

Tel.: 829-2422 • 667-2388

Approuve po* le mmatAre de 1 Educotion du Ouebe.
CULTURE PERSONNEUE

rm,s 749749

Donné dans 52 pays depuis 1912
■ ■
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Les garderies en question
Pendant trois jours, début octobre, une 

commission parlementaire scrutera la politique 
globale du gouvernement du Québec en matière 
de garde à l’enfance. Plus précisément, cette 
loi-cadre fournira, à l'avenir, "l'assise légale et 
administrative nécessaire à un développement 
harmonieux des services de garde" au Québec.

L événement en soi apparait banal. Sauf que 
le public a rarement une aussi bonne occasion 
de se familiariser notamment avec le monde 
clos et complexe des garderies, ce jalon 
important mais sous-estimé d une politique 
nataliste pour le Québec.

Depuis cinq ans, plusieurs garderies fonc­
tionnent de façon anarchique, au jour le jour, 
dans la dèche, la quasi-clandestinité. Malgré les 
chants de victoire entonnés par le ministre 
Denis Lazure. des Affaires sociales, relative­
ment au boom ’ des garderies depuis la prise de 
pouvoir péquiste, en novembre 1976, il n'en 
reste pas moins que le Québec demeure 
bien, en deçà des Etats modernes à cet égard.

En trois ans, bien sûr, le budget des 
garderies a crû sept fois pour s'établir, aujour- 
d hui. à quelque $22 millions. Environ 15,700 
enfants ont désormais une place dans l une ou 
I autre des 353 garderies existantes Régulière­
ment. on procède à l’ouverture de plusieurs 
garderies à chaque année, comme la deuxième 
de Saint-Sauveur, le 4 septembre, ou encore la

première dans un édifice public de fonctionnai­
res, le 17 septçmbre, à Québec.

Mais ce ne sont que des gouttes d’eau dans 
l'ocean quand on sait que les jeunes bénéficiai­
res à desservir se chiffrent par 130,000 pour les 
conservateurs et que le montant global estimé 
pour une croissance même modeste des garde­
ries atteint les $120 millions.

C’est donc avec un grain de sel qu'il faut 
accueillir l'annonce, par le ministre Lazure, la 
semaine dernière, de la création de seulement 
4.000 nouvelles places, grâce à un budget majoré 
de $10 millions pour la mise sur pied de 
nouvelles garderies pendant l'exercice finan­
cier 1979-1980 Du reste, personne du milieu des 
garderies n'a jusqu'ici, béatifié M. Lazure!

La parcimonie gouvernementale s'inscrit 
dans une continuelle valse-hésitation depuis les 
premiers clins d’oeil du gouvernement Bourassa 
en direction des garderies, en 1974. A la 
décharge de l'Etat, toutefois, il faut admettre 
que celui-ci est plus évolué que la population 
quant a la perception de ces lieux.

Dans le public, en effet, le mot "garderie" 
évoque encore des relents de ’crèche", 
d "orphelinat”, de "parking" superflu dans la 
mesure, dit-on. où chaque enfant "normal" 
devrait avoir sa mère pour s'occuper de lui... Ce 
préjugé, en fait, témoigne d’une adaptation

difficile au travail de la femme à l'extérieur, à 
la réalité des familles monoparentales, aux 
nouvelles valeurs sociales générées depuis le 
début de la décennie '70.

Des promoteurs de garderies, en particulier 
dans la région de Montréal, ont eux-mêmes 
contribué à altérer leur image en tentant de 
saper l'indépendance des parents au profit 
d'une mainmise de l'Etat. Les SOS Garderies, 
par exemple, ont leurs marxistes de salons 
exigeant illico un réseau de garderies d’Etat 
gratuites au service de "Big Brother", non des 
enfants.

Fort heureusement, la majorité des parents- 
administrateurs ne sont pas dupes de ce 
traquenard et se retrouvent mieux à des 
instances autres comme le Regroupement des 
garderies. Là. on favorise à juste titre la 
syndicalisation des travailleurs dont la plupart 
gagnent à peine le salaire minimum. L'écueil à 
éviter consiste maintenant à ne pas transposer 
dans les garderies les affrontements et prises 
d’otages que l'on déplore dans les écoles.

Un danger qui guette aussi les garderies a 
trait au monolithisme de modèles ou de structu­
res de garde. Les parents doivent avoir le libre 
choix, de la garderie type, de la halte garderie, 
de la garde à domicile ou de la famille de garde, 
suivant leurs besoins et les exigences de leur 
milieu Or une telle diversification s'avère

plutôt suspecte du point de vue des garderies 
qui vivotent. La temporisation du ministère des 
Affaires sociales depuis cinq ans aura à tout le 
moins permis d'explorer une souplesse d'opéra­
tions dans différentes avenues.

Une bureaucratisation infecte résulterait de 
l’immixtion trop grande de l'Etat dans la garde 
à l'enfance. On n'a que faire des normes, règles, 
rapports froids dans des lieux où l'enfant a 
surtout besoin d'humanisme, d'affection, de 
détente sécurisante, de sentir la vie et la 
créativité autour de lui. Dans ce contexte, la 
lourdeur déconcentrée des Affaires sociales 
(CSS, CRSSS ou CLSC) s’apparente assez mal 
merci, comme on l a suggéré, à la gestion d'un 
réseau de garde en milieu familial.

Ouvrir une institution de garde commande 
de la patience et quelques âmes de missionnai­
res. Car les parents perdent un temps fou à 
dénicher un local — et veiller ensuite à ne pas 
s'en faire expulser — transiger d'un ministère a 
l'autre, prévoir les limitations au zonage, 
gratter les fonds de tiroirs.

Le rôle de base du MAS devrait donc 
concilier celui du banquier expéditif qui rac­
courcit les délais, encadre sans diktat ses 
réseaux de garde, tout en veillant aux échanges 
et à faire évoluer les mentalités du public à leur 
égard

Jacques DUMAIS

l'opinion des lecteurs
Les abus possibles de la loi 24 
sur la protection de la jeunesse

l écris aujourd hui dans I es­
poir d ouvrir I oeil ou ta bouche — 
'don le cas — d une population 
endormie ou muette, face aux dan­
ger- qu encourent les adolescents 
par leurs abus, appuyés par des 
psychologues scolaires qui les in 
forment de leurs droits de mal agir 
et les encouragent a se rendre au 
DPI — loi 24 — afin d avoir enfin 
toute la latitude voulue pour agir a 
leur guise

Savez-vous qu en 1979. les pa 
rents n ont plus les moyens de 
réprimander leurs enfants et de les 
faire entrer dans le droit chemin 
meme par des moyens normaux 
niitime par exemple une restric 
non de leurs dépenses, les emme 
ner avec eux en voyage en fin de 
semaine afin d éviter certains abus 
\ou- ne pouvez même plus mettre

Des coeurs 
de chair
Diane Proulx.

.1 ai lu votre lettre dans la 
rubrique du lecteur du journal LE 
SOLEIL, et )e me suis dit qu'il y 
avait encore des hommes et des 
femmes avec un coeur de chair. J ai 
pressenti votre lettre comme un cri 
a nous Québécois pour nous réveil 
1er. pour nous sortir de notre 
engourdissement léthargique, nous 
faire prendre conscience qu'il y a 
-ur la terre des êtres humains qui 
ont besoin de nous

Vous emettez I opinion que les 
gouvernements ne font pas assez! Je 
partage votre opinion Combien 
d argent nos gouvernements gaspil 
lent en pure folie, en armements de 
toutes sortes, ou pour la répression, 
qu elle soit physique ou psychologi­
que, de ceux qui ne pensent pas 
comme eux. (gouvernement! Mais 
je suis de tout coeur avec vous, 
lorsque vous dites que c est a nous 
d agir D aider ces hommes, ces 
femmes et ces enfants que le 
malheur a frappes Peut-être qu un 
tour ce sera nous ou nos enfants

J aimerais faire quelque chose 
moi aussi; donner du temps, finan­
cièrement je ne suis pas riche, mais 
le plus que je puis donner le sera 
de tout mon coeur Merci beaucoup 
Diane Proulx.

Pierre Thibeault 
Raie Saint-Paul

vos economies sous clef parce que 
ya les vexe Vous ne pouvez pas non 
plus empêcher votre adolescente de 
15 ans d'avoir un amant Ils n'ont 
qu à se rendre au DPJ et se 
plaindre que votre attitude a leur 
egard est injustifiée et ils ont toute 
la protection désirée afin de quitter 
le foyer Vos enfants n'ont alors 
qu a se choisir un domicile de leur 
choix (Le DPJ appelle ça des 
mesures d urgence) Aucune enquê­
te n est faite sur ce domicile

Vous pouvez essayer de vous 
objecter, rien à faire, le DPJ a la loi 
dans les mains. Vous pouvez de 
mander d etre entendus devant un 
juge, vos enfants passeront mais 
s ils s'objectent à votre témoignage, 
vous ne serez pas entendus Ils 
ont la priorité partout et vous êtes 
traités en qualité négligeable Leur 
argument est que vos enfants ont 
demande protection, un point c'est 
tout On ne réalise même pas ce 
que veut dire le mot 'protection'. On 
les envoie alors en famille d ac- 
(ueil. complice de leur fornication 
et vos enfants se pensent heureux 
Vous ne pouvez rien faire, le juge a 
rendu sa décision, c'est-à-dire s'est 
plié a la volonté du DPJ

Résultats: Les enfants que vous 
vouliez clever pour en faire des 
femmes et des hommes intègres

Des questions
M J.C. Morisset.

Apres une lecture attentive de 
I opinion que vous avez émise dans 
cette rubrique du SOLEIL le 14 août 
1979, il persiste dans mon esprit 
plusieurs interrogations. Les voici:

1 Comment affirmer avec 
sûreté que l'achalandage routier 
qui «era provoqué par la présence 
de 112 résidants permanents, leur 
famille et leurs relations, sur une 
base annuelle ne sera guère plus 
dense que celui noté actuellement, 
alors que l'occupation maximale 
n e«t que saisonnière et ne survient 
a toute fin pratique que lors de 4 à 5 
belles fins de semaine'’

2 — Pourquoi modifier le plan 
de zonage dans une zone restreinte 
iplage actuelle)? Pourquoi ne pas 
étendre cette modification a des 
zones contiguës, ce qui permettrait 
une construction "de rangée' plus 
extensive et donc, selon votre théo­
rie. des revenus d'autant plus 
elevés’

sont lances dans les piégés de la vie 
avec la miséricorde des gouverne­
ments

Devant cette bete monstrueuse 
qu est le DPJ dont certains prati 
ciens ont I apparence de la jeunes­
se corrompue que nous subissons 
aujourd hui, la population et ses 
représentants y compris les chefs 
d opposition restent amorphes. 'Ils 
ont peur"

Si vous n en croyez pas vos 
yeux, sachez que c'est une expé­
rience que je viens de vivre J'ai 
écrit a M Lazure. aucune réponse 
J'ai écrit au directeur du comité 
pour la protection de la jeunesse. 
M Yvon Pinard, aucune réponse 
J ai envoyé des copies de lettre aux 
ministres, aux chefs d oppositions, 
aucun écho

Je suis sûre que mon opinion 
reflète celle de beaucoup de pa 
rents qui ont eu des expériences 
similaires à la mienne. Ils n ont pas 
toujours les moyens de defendre 
leurs enfants adequatement contre 
un système aussi débalancé et se 
les font gâchés irrémédiablement

Parents, sauvons nos enfants 
afin de ne pas avoir un jour, des 
enfants comme en Russie

Monique Rroussean Perles 
Charlrsbourg. Que.

When
?■4-Q-W

au sujet du projet du Lac-Saint-Joseph
tout, de plus en plus de citadins 
sont a la recherche d une qualité de 
vie propre à la campagne faite de 
paix, de tranquillité, d'espaces 
verts, d'eau et d'air non pollués, 
soit dans les Laurent ides, les Can­
tons de l'Est, etc'’ Si c'est une ville 
immense que vous voulez à Fossam- 
bault dont le projet actuel ne serait 
que I étape première, pourquoi ne 
pas demeurer en permanence à 
Québec, au lieu de vous astreindre 
a parcourir quotidiennement cm 
quante milles ou davantage'’

6 — Comment affirmer avec 
certitude que les revenus anticipes 
réussiront a équilibrer des dépen­
ses prévisibles dans le cadre d une 
ville dont l'occupation est de carac­
tère permanent’ Faut-il supposer 
que des services de police, de 
pompiers, d’autobus (avec une par 
ticipation au déficit de la CTCL'Q) 
et de loisirs correspondant à un tel 
statut seront d’un coût moindre que

pour d autres villes ou encore qu ils 
seront sacrifiés?

7 — Pourquoi perdre de vue les 
priorités: avant d'entreprendre l’a­
ménagement d une plage publique 
a Duchesna.v. pourquoi ne pas utili­
ser les deniers publics disponi­
bles à un meilleur aménagement de 
nos plages actuelles et au maintien 
sur les lieux de l’ordre et de la 
paix, éléments indispensables au 
bien-être de la collectivité’

8 — Comment affirmer que les 
futurs propriétaires n'acquerront 
pas d embarcations de tout genre y 
compris motorisées à moins qu'ils 
ne soient millionnaires? Devront-ils 
se contenter de moto-neiges’

9 — Quelle source d'information 
vous permet de soupçonner que le

trouble actuel du système d’égout 
est relié à une grosseur de tuyau’ 
Quel fait vous permet de conclure 
que dans l'état actuel des choses, il

faudrait reviser a breve échéance le 
réseau actuel’

En conclusion, comment pou 
véz-vous affirmer que les personnes 
moins respectueuses de

En novembre 1974. des travail 
leurs de I usine de textiles Regent 
Knitting Mills à St Jerome refusé 
rent de devenir des chômeurs à la 
suite de la fermeture de cette 
entreprise Ils se sont regroupés 
pour fonder la coopérative Tricofil 
une entreprise autogérée Aujour 
d hui. Tricofil a un problème de 
refinancement à long terme qui se 
rajoute au manque de liquide qu'a 
connu l'entreprise depuis ses 
débuts.

Ce que je déplore face à cette

I environnement dont vous faites 
état ne seront pas les propriétaires 
actuels’

l.udger Si-Pierre 
Fossambault-sur-le-lac

■«ituation. c'est l’apathie des Quebe 
cois devant cette experience socia­
le. La campagne de financement 
auprès du grand public fut un 
demi succès et le mouvement Des 
jardins n’a pas su soutenir la 
determination de ses travailleurs 

Maigre ce tableau sombre, je 
persiste à croire à la réussite de 
cette expérience, ceci en espérant 
que les Québécois sauront relever 
le défi.

Remf Lachance 
Beaupré. Que

Tricofil: défi québécois

Une étude d'impact s'impose à Fossambault
à nos lecteurs
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3 — Comment affirmer que le 
fait de remplacer des chalets par 
des constructions permanentes ha 
bitables à l’année soit de nature à 
faire perdre tôt ou tard à notre 
petite municipalité sa vocation de 
lieu de villégiature, quand les ré­
glements de construction actuels 
sont aux fins de conserver à ce petit 
coin de terre son aspect naturel?

4 — Pourquoi protéger la voca­
tion récréative régionale de la 
plage Germain (article Journal de 
Québec. 15 août 1979) et non celle 
de la plage du Lac-St-Joseph?

5 — Pourquoi cet acharnement 
à détruire l'esthétique du lac. à 
changer la vocation de Fossam­
bault. au moment où. un peu par-

v

M. René Lévesque 
Premier ministre du Québec

Par la présente, nous venons 
vous transmettre nos inquiétudes 
face à la réalisation d un important 
projet de développement domici­
liaire sur l'emplacement actuel de 
la plage du lac Saint-Joseph à 
Fossambault-sur-le-Lac. Ce lac 
constitue actuellement un des seuls 
lieux de villégiature estivale où la 
population de la région de Québec 
peut encore pratiquer le nautisme 
sous toutes ses formes, et ce. à 
moins d une demi-heure de la ville

Le développement en question, 
initié par le groupe Modabec Inc., 
risque d hypothéquer lourdement

4

ce secteur à vocation recréative et 
de créer un précédent qui pourra 
être imité dans I avenir. Nous 
croyons qu'il existe suffisamment 
de terrains vacants à Fossambault 
pour que le projet Modabec voit le 
jour sans pour autant réduire l ac- 
cès de cette plage à ceux qui 
préfèrent, pour des questions bud­
gétaires. patriotiques, ou autres, les 
quelques plages du Québec à celles 
de la côte américaine.

Une demande, dans le but de 
décréter un moratoire a déjà été 
adressée par le Comité pour la 
préservation de 1 accessibilité aux 
rives du lac Saint-Joseph, appuyée 
par plus d un millier de citoyens, à

4

sept de vos ministres le 10 juillet 
dernier Quelques-uns ont répondu 
et se sont montrés "compréhensifs . 
sans toutefois être en mesure de 
faire quoi que ce soit puisque "ce 
genre de problème relève de I auto 
rite municipale , disent ils; mais 
verront à ce que les "normes" contre 
la pollution soient respectées.

Nous croyons cependant que ce 
problème dépasse les frontières de 
Fossambault-sur-le-Lac et ne pour­
ra pas être résolu en appliquant les 
"normes" quant à la grosseur des 
tuyaux d égout à être utilisés II est 
donc de votre devoir, en tant que 
premier ministre d un gouverne 
ment qui se veut près du peuple de

lui fournir les espaces pour aller 
jouer dehors'

C'est avec confiance, monsieur 
le premier ministre, que nous re 
nouvelons une demande qui a déjà 
été faite a certains de vos ministres, 
soit de décréter un moratoire sur 
tout projet ayant comme consequen 
ce de restreindre I accès du lac 
SaintJoseph, en particulier le pro­
jet Modabec Inc. jusqu'à ce qu’une 
étude d impact sur I environnement 
et les loisirs ait été effectuée et que 
les citoyens concernés aient été 
consultés sur le sujet

Lévis Talbot 
pour le club de voile 

La Manille Inc 
Neufrhâtel. Quéhr<
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Le Québec et son avenir politique
□ Au cours des derniers jours, I Assemblée des evéques du 
Québec a rendu public un important document qui porte sur 
I evolution politique de la société québécoise. Nous reproduisons 
intégralement ce document intitulé Le peuple québécois et son 
avenir politique.

Parler, sous I angle de la loi 
chrétienne. des choix politiques, 
qui se présentent au Quebec d au 
jourd hui constitue une entreprise 
delicate et difficile Mais, une dou 
ble raison nous pousse à le faire 
Comme serviteurs de la communau 
te catholique québécoise, nous 
avons à soutenir nos freres dans la 
recherche d engagements qui se 
rlairent de I Evangile Comme ser 
viteurs de la Parole du Seigneur 
nous devons la proposer dans un 
langage pertinent, en toutes choses 
et a tout homme de bonne volonté 
\ I égard de tous c est une attitude 
de dialogue que nous voulons adop 
1er La realite est complexe et nous 
attendons beaucoup des réactions 
que nos propos susciteront peut 
être. Ces lignes ne prétendent pas 
tout dire et ne revêtent aucun 
caractère absolu

Volonté
d être présents

En tant qu eveques du Quebec, 
nous nous situons dans une tradi 
tioh de presence a la vie collective 
Cette presence toujours soutenue 
par I action d un clergé très près 
des gens, a pris des formes diverses 
qui font aujourd hui l'objet d ap 
preciations contradictoires Ces ju 
gements ne tiennent pas toujours 
compte des mentalités d'hier et des 
besoins du temps Mais la fidélité 
de cette presence ne s est jamais 
dementie La est I essentiel, et nous 
ne sommes pas prés de rompre avec 
cet heritage

Au moment ou des changements 
surviennent et que d autres sont 
recherchés ou annonces nous aime 
rions etre utiles par un service de 
l'Evangile au coeur des problèmes 
qui se posent a la conscience 
collective Nous ne cherchons pas a 
imposer I un ou I autre des choix 
politiques qui s offrent à nous corn 
me aux autres citoyens Surtout il 
doit être clair que nous avons la 
ferme intention de demeurer au 
service du peuple de Dieu dans 
quelque option que ce soit Toute 
fois puisque des changements im 
portants d’ordre politique sont pro 
poses, nous obéirions a une fausse 
discretion en ne parlant pas ou a 
une fausse prudence en attendant 
trop longtemps

Certains nous répéteront qu il 
serait mieux de laisser "à César ce 
qui est à César et que le Royaume 
du Christ n est pas de ce monde" 
Mais c est précisément parce qu’il 
y a distinction entre Cesar et Dieu 
entre ce monde et le Royaume, que 
nous avons a rappeler qu aucune 
option politique ou constitutionnel 
le ne saurait etre prise comme un 
absolu Le croyant se meut neces 
-airement dans la contingence des 
options [Kissibles avec toute leur 
complexité Des choix differents et 
meme des choix divergents peuvent 
aller chercher lumière et inspira 
lion dans une meme foi C’est 
justement pour aider chacun a voir 
les implications évangéliques des 
projets qu on lui proposera et lui 
permettre de verifier les j^sises

chrétiennes de ses options que nous 
croyons opportun de livrer quel 
ques reflexions

\ des degres divers et par delà 
les divergences de vue sur les 
moyens à prendre pour y arriver, 
les Québécois veulent établir des 
relations meilleures avec ceux qui 
les entourent au Canada. La qualité 
des relations, non seulement entre 
les personnes mais aussi entre les 
communautés, interesse au plus 
haut point ceux qui veulent s inspi 
rer et vivre de l’Evangile Si on est 
en presence d un peuple qui cher­
che des relations meilleures les 
chrétiens ont sûrement un service a 
rendre et des responsabilités a 
prendre

Un peuple
Les chrétiens ne font pas sim 

plement partie du peuple de Dieu 
Leurs vies s'enracinent dans la 
diversité des peuples du monde 
Chaque chrétien fait partie d un 
peuple sociologiquement identifia 
ble au sein duquel lui revient sa 
part de responsabilité La notion de 
peuple n est cependant jamais faei 
le à appliquer et. dans le cas du 
Quebec, les distinctions a faire sont 
particulièrement difficiles, nom 
breusos et délicates La situation 
actuelle n exige-t-elle pas une clan 
fication a ce propos'’

Il est impossible de contester 
le droit de la communauté cana 
dienne-française du Quebec a l'e­
xistence. a I épanouissement dans 
tous les ordres de réalités, à des 
institutions civiles et politiques 
adaptées a son génie et à ses 
besoins propres, à cette autonomie 
sans laquelle son existence, sa 
prospérité, son essor economique et 
culturel ne seraient pas assures 
iLeltre collective des eveques catho­
liques du Canada a I occasion du 
centenaire de la Confederation Le 7 
avril 196'7 CE Eglise'canadienne 
vol 1. no 1. janv. 1968. p 5). Les 
francophones du Quebec consti 
tuent sûrement un peuple par leur 
langue, leur personnalité, leurs tra 
ditions. leur génie propre, leur 
sentiment de solidarité et leur 
vouloir-vivre collectif A l'inte 
rieur de la population canadienne, 
leur histoire et leur culture se 
distinguent non seulement de celles 
des Canadiens de langue anglaise, 
mais meme de celles d'autres con­
centrations francophones importan 
tes. comme les Acadiens, par exem 
pie Les francophones du Quebec 
sont, avec raison, fiers du peuple 
qu ils forment Mais, ils n epuisent 
pas la realite québécoise

Il faut tenir compte de la 
presence, dans la province de Que 
bec. d une importante communauté 
anglophone, de plusieurs collectivi­
tés autochtones et d autres groupes 
ethno-culturels Les Amérindiens et 
les Inuit vivent sur le territoire 
québécois depuis des temps inime 
moriaux Chez les anglophones, plu 
sieurs ont de très anciennes et 
profondes racines québécoises 
Parmi les immigrants qui ont 
adopte la langue anglaise. I atta­

chement au Quebec constitue egale­
ment une réalité concrète et vecue

Même si ces diverses minorités 
se sentent souvent, comme d'ail 
leurs de nombreux francophones, 
insérées d abord dans la grande 
mosaïque canadienne", elles font 
partie de la communauté québécoi 
se et y ont des droits égaux Par 
tradition et par conviction, la majo 
rite francophone les a toujours 
respectées C est de concert avec 
ces groupes que le peuple franco 
phone du Quebec se pose aujour 
d hui des questions sur son avenir 
et cherche à y repondre

Ce n est donc pas seulement la 
majorité francophone qui décidera 
de I avenir du Quebec Ce sont tous 
ceux qui. a titre de citoyens vivent 
sur le territoire québécois, develop 
pent son economic, forment une 
importante communauté humaine, 
enrichissent la culture commune et 
partagent les mêmes institutions 
juridiques et politiques, héritées 
d une histoire vécue ensemble 
Dans ce sens et en tenant compte de 
toutes les nuances nécessaires on 
peut parler de peuple québécois

Un peuple 
qui cherche

La province de Quebec est par 
I Acte de I Amérique du Nord bri 
tannique. membre de la confedera 
tion canadienne depuis 1867 Dans 
ee cadre, le peuple québécois con 
serve son droit à disposer de lui 
meme et a revoir ou remettre en 
question, s'il le veut, les liens qui 
I unissent a ses partenaires. Parlant 
de la vie politique au Quebec, les 
evéques canadiens, en 1972. rappe 
(aient le principe évoqué au Synode 
tenu a Rome l’année précédente 
Que les peuples ne soient pas 

empêchés de se développer selon 
leurs propres caractéristiques 
culturelles', et que. dans la colla 
boration mutuelle, chaque peuple 
puisse être lui-méme le propre 
artisan de son progrès économique 
et social (Ottawa. CCC. 21 avril 
I972i En ce sens, il est normal que 
le peuple québécois cherche a 
déterminer par lui même ce qu'il 
veut être dans I avenir et comment 
il veut vivre dans la communauté 
des peuples, tout particulièrement 
avec ses partenaires actuels de la 
confédération canadienne

Le mot autodétermination de 
signe justement cette action de 
decider par soi même ce que l'on 
veut faire de soi-meme. Les Quebe 
cois peuvent décider, par autode 
termination, d'accepter le cadre 
fédéral actuel ou un autre, de se 
proclamer souverains, d'entrer en 
association ou confédération avec 
d autres. L autodétermination n est 
pas un statut constitutionnel, mais 
la liberté de decider, sans contrain 
le. de celui qu'on veut se donner

L Evangile nous invite a l'exer­
cice de la liberté et a la fraternité 
avec nos semblables. Cette double 
invitation vaut tout autant pour les 
peuples que pour les personnes. Le 
Quebec peut choisir, en exerçant 
son droit a I autodétermination, de 
se maintenir dans un cadre de type 
federal qui reconnaîtrait concrete 
ment sa spécificité. Il peut, aussi, se 
declarer souverain en exerçant ce 
meme droit à I autodétermination

De toute maniéré, il devra toujours 
se rappeler que l'interdépendance 
est la condition des nations moder 
nés et qu'il ne saurait refuser tout 
rapport avec ses voisins

Dans un cas comme dans l’au­
tre. les exigences évangéliques de 
liberté responsable et de fraternité 
humaine peuvent être pleinement 
vécues. En attendant le choix libre 
que fera le peuple, on ne doit 
cependant pas chercher à l'influen 
cor malhonnêtement en laissant 
entendre par exemple, que la sou­
veraineté est toujours rejet des 
autres ou que l’adhésion à un 
système federal n'est que soumis 
sion ou demission Les relations de 
ce genre entre les peuples peuvent 
prendre des formes variées, celles 
ci ne sont pas dictées par la foi A 
chacun de trouver les formes qu'il 
juge les meilleures et de les vivre 
dans l'esprit de l'Evangile

Un peuple
qui cherche des
relations meilleures

L unite de tous les humains en 
Dieu constitue, aux yeux du chre 
tien, la plus haute aspiration possi 
ble pour les peuples de la terre t.a 
grace de Dieu qui nous fût donnée 
en Jesus Christ, répand sur le 
monde I Esprit de la Pentecôte pour 
rassembler dans une même louange 
les humains de toutes les nations 
qui sont sous le ciel II n’y a ni Juif 
ni Grec, ni esclave ni homme libre, 
il n’y a ni homme ni femme, car tous 
vous ne faites qu un dans le Christ 
Jesus (Galates 3. 28). Cette révéla 
tion évangélique n est pas sans 
exigence

Si pour le peuple québécois. 
I autodétermination constitue l’e­
xercice d un droit légitime et que la 
souveraineté, tout comme un syste 
me fédéral peut etre vécue de 
façon evangelique. la collaboration 
nécessaire entre les peuples aura 
toujours ses impératifs

Plusieurs organisations interna 
tionalçs visent aujourd hui a assu­
rer cette collaboration Tout en 
restant fideles à ce qu ils sont, les 
ju-uples sont appelés a faire tomber 
les barrières qui les séparent et a 
promouvoir entre eux les meilleu 
res relations possibles C’est ainsi 
que notre siècle, caractérisé pur 
I avenement de nombreux peuples 
à la souveraineté et par la naissan­
ce de tant de pays nouveaux, consti 
tue également, et sans qu’il y ait la 
contradiction, le siècle des organis 
mes mondiaux et des grands re 
groupements continentaux Les 
pays qui s'engagent dans ces struc­
tures le font librement, et. s ils 
renoncent parfois a une partie de 
leur souveraineté, c est de leur 
plein gré et pour le bien commun

La situation n est plus la meme 
lorsqu il s agit de I union de deux 
ou plusieurs peuples au sein d un 
meme pays et sous un gouverne- 
ment commun dote de vrais pou 
voir» Cette union est habituelle 
ment choisie de façon libre Mais il 
peut arriver qu’elle ait été dictée 
par des facteurs etrangers a la 
volonté d une oartie au moins des 
partenaires Les guerres, les con 
quotes. I ancienne presence colo 
male, les conditions politiques ou 
economiques d une époque ou I im

tiative de chefs non mandates ont 
parfois placé sous une même auton 
té politique des peuples qui ont 
ainsi perdu, dans l avoir librement 
choisi, une partie importante de 
leur souveraineté

Qu ils soient reunis par un libre 
choix ou par l'histoire, les peuples 
qui forment une unité politique 
doivent toujours être disposés a 
définir ou redéfinir, a négocier ou 
renégocier, les termes de leurcoha 
bitation. sans quoi il faudrait cons 
tater qu'ils auraient perdu en 
s'unissant, leur dignité de peuples.

Dans le cas canadien, les Qué­
bécois peuvent légitimement récla 
mer. dans leurs relations avec les 
autres, qu'on les considéré comme 
des partenaires ayant les pleins 
droits d'un peuple Kace aux chan 
gements que les Québécois peuvent- 
vouloir dans l'union ou ils se 
trouvent engages avec le reste du 
Canada, deux attitudes extremes 
risquent de léser, chacune à sa 
façon, les bonnes relations desira 
blés

La premiere attitude vient 
d une recherche mal éclairée de 
l’unité que propose I Evangile Elle 
condamne comme un péché ou 
comme un crime la remise en 
question de I appartenance du Que 
bec au systèmç federal actuel Le 
concept d unite canadienne res­
treint a l'idée de confédération est 
alors intimement lie a I idée d unite 
des peuples et ne laisse la possibili 
te d aucune forme substantielle 
ment differente de relations entre 
le Quebec et le reste du Canada 
Dans des glissements parfois peu 
subtils, même s'ils sont bien inten 
tionnés. des chrétiens en arrivent a 
considérer comme contraires à l u 
nite voulue par Jésus Christ les 
propositions des milieux souverai 
nistes On peut, pour des raisons 
politiques ou économiques qu il 
appartient au peuple québécois 
d’apprécier, juger discutables ces 
propositions: mais, si on le fait en 
pensant quelles sont en elles 
mêmes contraires à la morale ou a 
I Evangile, on démontré une 
malheureuse confusion et on engen­
dre de profondes equivoques

La seconde attitude reflete un 
souverainisme étroit Elle porte a 
considérer comme une lâcheté rat­
tachement a ! experience commune 
vécue par 1 ensemble canadien, sur 
tout depuis 1867 Elle ne voit rien 
de positif qui soit venu de cette 
histoire et considère comme accès 
soire ou superflue toute référence 
au reste du Canada quand il s’agit 
de I avenir du Quebec Les Quebe 
cois ont des raisons sérieuses de se 
montrer insatisfaits des institutions 
politiques actuelles et du comporte 
ment de leurs partenaires Ils ont 
déjà fait plus que leur part pour 
que tienne ensemble le grand tout 
canadien Mais ils auraient grave 
ment tort, s ils se mettaient a ériger 
en vertu une attitude de refus, de 
rejet et de revanche a I endroit du 
reste du Canada C'est la qu ils 
pécheraient vraiment contre I ideal 
évangélique et 1 unite des peuples

De part et d autre, il appartient 
a chacun de respecter l’interlocu 
teur. voire l'adversaire, et de re 
chercher sans cesse un climat capa 
ble de clarifier, sinon de rappro 
cher, les positions Les fins de 
non-recevoir, les refus de dialoguer 
et les rejets a priori d opinions 
démocratiquement exprimées corn 
promettent au départ la recherche

tant desiree de relations meil 
leures

On sait bien, cependant, que 
maigre toute la bonne volonté qu on 
pourrait y mettre, les réclamations 
actuelles et les changements éven 
tuels viennent inévitablement trou 
bler une certaine paix et font naitre 
des conflits. L Evangile nous incite 
a nous faire les instruments de la 
plenitude de bonheur que donne a 
I être humain l'accomplissement de 
ses aspirations les plus profondes 
Heureux ceux qui font oeuvre de 

paix: ils seront appelés fils de Dieu 
(Matthieu 5. 9>. Chaque chrétien 
pour sa part est appelé à collaborer 
à la mise en place et au maintien de 
conditions capables d instaurer cet 
te paix. Dès lors, dans le débat 
actuel, plusieurs chrétiens s inquie 
tent, au nom de cette même paix 
évangélique

Mais, la paix que Jesus donne 
au monde ne sera vecue dans sa 
plenitude qu’avec l avenement du 
Rogne de Dieu Ce serait faire 
preuve d'irréalisme et d angelisme 
que de croire à la possibilité en ce 
monde d'une société sans conflits

Le chrétien fera même plus que 
se resigner aux conflits. Il sappli 
quera à les rendre positifs et 
féconds, en particulier par un effort 
soutenu pour qu’ils se vivent dans 
le respect des autres Divises dans 
des questions temporelles et même 
dans leurs conceptions theologi 
ques. mais unis dans une même foi 
en un même Seigneur les chrétiens 
peuvent et doivent témoigner de la 
possibilité de vivre des conflits 
uans le respect mutuel et une 
soumission a des valeurs commu 
nés Ils sont appelés, plus que 
d autres, à montrer que la dignité 
des personnes et la recherche de 
consensus sur I essentiel peuvent 
etre sauvegardées, meme quand 
divergent les opinions et les inte 
réts

Los conflits actuels au sein de 
la confederation canadienne et au­
tour des aspirations québécoises 
peuvent si nous savons les vivre 
sainement, contribuer a creer les 
conditions d une société plus juste 
L histoire a prouve plus d une fois 
que les conflits, s ils sont vécus 
comme il se doit, peuvent favoriser 
revolution des sociétés et aider a 
nouer de meilleures relations entre 
les personnes comme entre les 
peuples

Conclusion
Nous avons essaye de définir 

les grandes lignes d une interpréta­
tion et d’une attitude chrétiennes 
dans une perspective de service du 
peuple québécois cherchant des 
façons nouvelles de s épanouir et 
de vivre avec les autres Pour que 
cette recherche se fasse dans l’e­
xercice responsable de la liberté, 
selon les exigences de I unite et de 
la paix nous sommes prêts a rendre 
service dans les limites de notre 
competence

Nous entendrons volontiers 
tous ceux qui voudront bien, comme 
nous le souhaitons, reagir a nos 
propos et nous resterons a L écouté 
des événements Nous répétons 
cependant, qu aucun des choix poli 
tiques qui s offrent présentement 
au Quebec peur soil avenir constitu­
tionnel ne s impose au nom de 
I Evangile et que nous poursuivrons 
notre tâche d évangélisation, quelle 
que soit I option démocratiquement 
choisie

— La loi 39—-----------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Démocratie municipale: une étape importante
L adoption, le 20 juin dernier, du projet de loi 39 modifiant le 

Code municipal, la Loi des cités et villes et d autres dispositions 
législatives est passée presque inaperçue dans la précipitation et 
I amoncellement de documents qui caractérisent les fins de 
session à I Assemblée nationale du Québec. Pourtant cette loi 
mérite qu on s y arrête, car elle constitue un effort valable pour 
ceux qui se préoccupent de démocratie municipale et de l'un des 
moyens pour maintenir cette démocratie vivante, soit le libre 
accès aux archives, aux comptes et autres documents munici­
paux Dans une libre opinion, Mme Andrée P. Boucher, qui est 
depuis quelques années, la principale opposition à se manifester 
au conseil municipal de Sainte-Foy. mentionne ici quelques 
aspects importants de la loi 39 et des conséquences qu elle aura 
sur la vie municipale. Cette opinion est d autant plus intéressante 
puisque la ville de Sainte-Foy est l une des municipalités les plus 
importantes du Québec è être soumise à la Loi des cités et villes

Le projet «te loi numéro 39 
sanctionne et mi» en vigueur le 22 
juin dernier, constitue un pas en 
avant dans la voie jonchée d’épines 
de la démocratie municipale Alors 
que de trop nombreux maires et 
conseillers des différentes munici­
palités de la province tiennent 
toujours à leurs privilèges et ten.- 
tent par tous les moyens possibles 
d administrer en vase clos, sans 
partager leur autorité avec leurs 
administres, voilà qu arrivent a

point, certains amendements au 
Code municipal et a Iioi des cites et 
villes

Il faut tenter de mettre a l'é­
preuve le supposé désir de certains 
conseils de ville de consulter et 
d’informer la population, pour 
constater, comme ce fut le cas à 
Sainte-Foy. au cours des derniers 
mois, qu’il est plus facile pour 
plusieurs ediles de se vanter que 
d agir et. que places au pied du mur 
de la question un grand nombre

des ces pseudo-democrates devien 
nent vite de réels dictateurs

Ainsi, tous se rappelleront en­
core ce geste autoritaire et despoti 
que du maire Morin et de ses 
acolytes, par lequel, au mois de 
mars dernier. I on priva les contri­
buables de Sainte Foy de tout droit 
de questions spontanées aux assem 
blées du conseil, sauf sur les items 
a I ordre du ^>ur Or. il faut se 
rendre compte à quel point il est 
difficile pour un citoyen non initie 
d éplucher un ordre du jour pour 
comprendre combien cette mesure 
fut vexante et discriminatoire à 
I endroit de ceux a qui. pourtant, on 
ne laisse pas le choix de payer ou 
non la note lorsque la foire est 
terminée

Bien sûr. le conseil de ville de 
Sainte-Foy. tenta, à I époque, de 
faire passer cette mesure sous le 
couvert d'un désir ardent de mieux 
informer la population et de ré 
pondre plus adéquatement aux 
questions posées. Encore eut-il fal­
lu. cependant, admettre, dès cet 
instant, que. pour que les citoyens 
posent les bonnes questions, ils 
doivent avoir accès aux bons docu 
ments Or à la demande qui fut

faite aux ediles de fournir, au 
moins, la copie des reglements 
destinés à etre discutés et approu 
vés aux assemblées, il fut oppose un 
non catégorique, (voir LE SOLEIL 
du 6 mars 79, page 1) et ce n’est que 
maintenant, alors qu'ils y sont for­
cés par la loi 39. que ces mêmes 
ediles satisferont à la demande des 
intéressés

Toujours au chapitre de la 
diffusion des documents il sera 
egalement captivant de voir si. dans 
les jours à venir, le conseil de ville 
de Sainte-Foy ira dans le sens, non 
plus d une obligation, cette fois, 
mais dans celui d un voeu de la 
meme loi 39. et si un reglement sera 
passe afin de permettre aux ci­
toyens. désireux de le faire, de 
s abonner aux avis, proces-verbaux, 
règlements ou tout autre catégorie 
de documents du conseil, moyen­
nant un tarif pré-établi. Il est 
evident que I imposition de ce tarif 
ne devra pas être le moyen révé de 
rendre inaccessible aux citoyens ce 
que la substance du règlement leur 
rendrait accessible Les tarifs impo 
ses devront être en accord avec tous 
les budgets, (si tant est que la 
justice et la démocratie n'appar 
tiennent pas qu aux riches’ et ils

dei ront surtout être en rapport 
avec le fait que. tant le personnel 
«le la ville, que les photocopieuses 
et le papier sont payés avec l’argent 
de ces mêmes citoyens à qui I on 
offrira de se prévaloir du service 
d abonnement l'ne municipalité 
n'est pas une entreprise privée qui 
ne doit rien à ses clients; elle est. 
tout au contraire, un corps public 
dont l'existence ne se justifie que 
pour" et ‘par ses contribuables 

C’est. d ailleurs, une réalité que 
maires et conseillers auraient avan­
tage à se rappeler plus souvent 
pour voir leur arrogance baissée 
d un cran

Les avantages mentionnes plus 
haut et au credit de la loi 39. bien 
qu’importants, sont encore accom 
pagnés d autres ameliorations qui 
ne laissent pas non plus d'etre fort 
intéressantes

Parmi celles-là, je m en vou­
drais de ne pas souligner les amen­
dements aux articles 89 et 98 de la 
Loi des cités et villes qui font que, 
désormais, il ne sera plus nécessai­
re d être contribuable (payeur de 
taxes) pour avoir accès aux archives 
de la municipalité A I avenir, toute 
personne pourra se prévaloir de ce 
droit et cela évitera ces situations

rocambolesques ou. par exemple, la 
conjointe ou le conjoint d un pro 
prietaire. ayant habite la même 
ville pendant quarante ans. pouvait 
se voir refuser le droit aux archives, 
parce qu'il ou elle ne payait pas 
personnellement, de taxes à la 
municipalité

Plusieurs femmes et. tout au 
moins, quelques homme» retrouve 
ront au moyen de cet amendement 
un statut de citoyens a part entière 
que l’ancienne loi leur avait, jus 
qu à ce jour refuse

Pour cette seule raison et pour 
toutes les autres, précédemment, 
décrites, il est. donc, evident que la 
loi 39 constitue un pas en avant 
dans la voie de la democratic 
municipale

Bien sûr. tout est loin d être fait 
et. meme si. désormais. I engrenage 
est en marche, il faudra, pour bien 
longtemps encore, s'atteler à la 
roue II reste, toutefois, qu’une 
seule lueur d espoir dans un ta­
bleau aussi sombre que ne l’est 
celui de la démocratie vécue en 
milieu municipal mérite qu’on I ap­
précié à sa juste valeur et. qu’à tout 
le moins, l’on estime qu elle laisse 
présager de lendemains meilleurs

>
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L ouverture officielle de la 68e 
exposition provinciale de Québec 
ressemblait davantage à un gigan 
tesque vaudeville de grévistes qu à 
tout autre événement mondain, hier 
midi

Plusieurs centaines de grévistes 
de la CTCUQ. sous menace de voir 
leur chèque de paye amputé par les 
responsables de la greve, s étaient 
donné rendez vous sur le Plaza, des 
Uh hier matin, pour attendre non 
pas 1 arrivée du premier ministre 
René Levesque, mais celle du maire 
de Quebec. M Jean Pelletier. Pour 
une fête, c en fut toute une et 
surtout la sienne

Les manifestants furent assez 
reserves au tout debut, avant le 
diner officiel qui réunissait le fin 
gratin de la bourgeoisie quebécoi 
se Ce fut cependant apres le diner 
que les choses devaient se gâter un 
peu plus sans toutefois tourner a 
1 emeute. ni même a la manifesta 
tion de mauvais goût

Les grévistes chantaient et pour 
tout dire, ni la chorale ni. encore 
moins, la chanson, ne pouvaient se 
comparer a ce que peut nous offrir 
le choeur V la 1 Bon Vent qui se

produira, lundi prochain, sur la 
meme Plaza De fait, les grévistes 
n avaient que deux chansons sur les 
levres La plus populaire, et de loin, 
était celle bien connue de la classe 
ouvrière 'Pelletier (trois fois). 
Mange d la marde. répondit l'écho' 
Cependant, pour bien faire com­
prendre a 1 aristocratie que leur 
manifestation ne s adressait pas au 
premier ministre, les grévistes 
chantaient aussi Mon cher René, 
c'est a ton tour de te laisser parler 
d amour

Le message ne pouvait etre plus 
clair

Plus que des chansons
Cependant, les grévistes en ont 

mis un petit peu plus que les 
chansons

Personnellement, j ai entendu 
une pomme siffler à mes oreilles 
qui. manifestement, ne m était pas 
dediée J ai aussi vu un oeuf s é 
eraser sur le capot de la limousine 
du premier ministre

D autres oeufs ont ete lances 
lorsque le cortege officiel est sorti 
du Pavillon agro alimentaire apres 
avoir visite le Pavillon de la jeunes

se Je me suis meme fait dire que le 
premier ministre en avait reçu un 
sur lui (la fenetre de la voiture était 
sans doute ouverte) et qu il I avait 
rejete dehors en maugréant. I oeuf 
ne s étant pas cassé

Par ailleurs, une fois la tournee 
terminée, le maire Jean Pelletier 
devait me dire avoir reçu un coup 
de pieds dans les jambes surant la 
visite tandis que son attaché de 
presse. M André Savard, qui agis­
sait autant comme agent de sécurité 
que comme agent de liaison, disait 
en avoir reçu trois ou quatre

J ai aussi surpris une conversa­
tion entre policiers et membres de 
I entourage de M Pelletier ou I on 
s assurait que le maire et le pro 
mier ministre étaient ensemble On 
ne voulait surtout pas sortir le 
maire sans le voir aux côtés du 
premier ministre Eux aussi avaient 
compris le 'message' des chansons 
C est sans doute la première fois de 
sa vie que notre petit premier 
ministre était considéré comme un 
bouncer

Pour une manif c en fut une 
belle Sans trop de bavures et bien 
orchestrée"
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Aux chauffeurs de ta CTCUQ
I* Ssilril \ndrr Boucher

Le maire de Quebec Jean Pelletier et le premier ministre Rene Levesque étaient entoures de policiers, hier, lors 
de la manifestation des chauffeurs d'autobus en greve de la CTCUQ. à Expo-Quebec

Garderie gratuite à Expo-Québec
Demain, ce sera samedi Les papas 

sont habituellement en congé, le same 
di et c est le bon temps d en profiter 
pour aller a I Expo avec les enfants, 
petits et grands

Si cependant, papa et maman 
apres avoir passe quatre heures dans 
tes manèges avec les petits, décident 
de profiter du reste de la journée pour 
aller voir les animaux ou les meubles, 
seuls tous les deux, il serait sans doute 
bon qu ils sachent qu ils peuvent pro­

fiter des services d une garderie gra 
tuile pour leurs moussaillons de 2 a 6 
ans.

Ce serv ice est assure par le Centre 
d Action bénévole de Quebec Inc. pour 
toute la duree de I Expo, soit jusqu au 
3 septembre

Pour se prévaloir du service de 
garderie, les parents n'ont qu'a pre 
senter la carte d'assurance-maladie 
La 'Garderie 79*. dont Mlle Sylvie

Bourret est la coordonnatrice, loge au 
deuxieme otage du pavillon central 
d Expo Quebec Elle est accessible de 
lOh a 23h. tous les jours

Comme une limite de temps d oc­
cupation de la garderie a dû être fixe, 
chaque enfant, peut passer un maxi 
mum de trois heures a la garderie et 
si cette limite est depassee. les parents 
doivent payer S3 pour chaque heure 
supplémentaire

Le 15 août dernier, les chauf 
feurs d autobus en grève recevaient 
de leurs responsables 1 ordre de se 
rendre manifester a Expo Quebec 
'ous menace de voir leur cheque de 
paye ampute LE SOLEIL a obtenu 
copie de cette lettre et en voici le 
libelle

'Confrere.

Les responsables d équipés ont 
siégé ce matin mardi, le 14 août 
1979 Ils ont fait l'évaluation de la 
dernière manifestation, soit celle 
de mercredi, le 8 août 1979, et ont 
tire les conclusions suivantes

La participation était d environ 
que de 25 pour 100 On peut dire 
que ce n était pas très représen 
tatif

Alors le comité a decide d en

organiser une autre pour l ouver 
ture de I exposition provinciale II 
faut que tout le monde soit présent 
Elle se fera jeudi, le 23 août 1979 
I heure et 1 endroit du rendez-vous 
n est pas encore fixés Ils vous 
seront communiqués plus tard

Les responsables ont decide 
que. si vous n y etes pas en grand 
nombre, ils réinstalleront le pique

tage comme auparavant ce qui veut 
dire que le comité de paye se verra 
dans I obligation de couper les 
cheques de ceux qui ne respecte 
ront pas cela

Donr assistez en grand nombre 

Votre cornue de stratégie

Michel Labrecque 
Yvon Lemelin 

Marius Gravel

■mj pierre 
champagne de 9h a 11 h 

Telephone 647-3434

Appel d’offres
Gouvernement 
du Quebec
Les ministères ne s engagent a accepter aucune des 
soumissions même la plus basse

Service général des Achats
Proiet
9157

9158

Clôture des
soumissions

Description
impression de 200 000 exemplaires 
du -Guide de la Route- 
11 700 coœs iithograpmees de 
differentes cartes

6 septembre 1979 a 15b

Livraison
Quebec

Quebec

9149 1 250 ’ades a 4 pattes et a ptetements Quebec et
centra u* Montfeal

9150 699 tonnes de papay et carton Différents
endroîs

91 S3 452 retnqerateurs domestiques de Differents
420 «très
250 cu-smeres domestiques de
0 762 mètres
202 cuisinières dcmestiaues de
0 696 metres

endroits

Clôture des
soumissions 7 septembre 1979 a tbn

9155 500 avertisseurs sonores de marche
arr ère

Quebec

9136 12 auto-mveteuses A cadre og.de - 
'’action tandem, poids 11 400 kg —
93 kw

Quebec

Cloture des
soumissions 11 septembre 1979 a '5h

9152 131 650 ooctieties classeurs 
ertensiWes

Quebec

9154 2 740 perforateurs
1 152 taille-crayons

102 cisailles de bureau

Quebec

Clôture des
soumissions 12 septembre 1979 A '5h

Les conditions de ces appels d offres -ont contenues dans des documents 
di oontWes a endroit suivant

Ministère des Travaux Publics et de > Approvisionnement 
Bureau des Appels d offres
'155 rue Oaire-Fontaine 4e etage Quebec Que G1R4X8 
Tel I418i 643-5438

'oute personne désirant assister a inuverture des soumission-, doit se orê- 
.enter à (adresse susmentionnée a i heure et a la date indiquées
L* directeur general 
Gaston Ouimet

Ministère des Transports
Protêt 294-1936-9 — Concassage de gravier dans le banc Boucher dans la
municipalité de canton Tache, comté de Lac St-Jean
Sont art-sis a soumissionner ceux qui on» leur principale place d affaires au
Quebec et oui auront réquisitionné les plans et devis A leur nom
Un versement de $5 00 non remboursable soit en argent comptant, scat un
chèque ou mandat-poste a tordre du ministre des Finances est requis pour
l obtention des plans et devis du protêt
Garantie de soumission cautionnement de soumission S6.800 00 
ou
cheque vise S3 400 00 
ou
obligations conformes au» eugenœs S3 400 00
Les endroits ou Ion peut examiner ou obtenir les documents et les renseï
yements necessaires à la preparation de la soumission sont Service des
Contrats ministère des Tra-oorts 700 est bcxil St-Cyniie i20e> Quebec
Que G1R4Y9 ou 255 est Cremazie iteri Montreal PQ H2M1L5
La reception et I ouverture des soumissions es! taite A 700 est boul St-Cyntle
i20el Quebec Que GIR 4V9
Clôture de la reception des soumission* «
1500 heures
le mardi 11 septembre 1979 
Le aous-mmistre 
Hugues Momssetle

Protêt 2990202-9 — Rechargement et revêtement souple dans «verses 
municipalités comté d Abrtbi-Ëst longueur du proie! 23,4 km 
Sont attnis à soumissionner ceux qui ont leur pnncioate place d affaires au 
Quebec qm possèdent la licence requise par la Regie des Entreposes de 
Construction du Ojebec et qui auront rerxusitionne les plans et devis à leur

Un versement de S5 00 nor remboursable soit en argent (xmptant. soit un 
chèque ou mandat-poste a Tordre du ministre des Finances, est requis pour 
i ootemion des plans et devis du proiet
Garantie de soumission exigée: cautionnement de soumission $40 00C 00

cheque vise S20 000 00
ou
obligations contormes aux exigences S20 000 00

Les eod'ots ou l on peut examiner ou obtenir :es documents et les rensei­
gnements nécessaires A la préparation de la soumission sont Service des 
Contrats, ministère des Transports 700 est boul St-Cy" e '20t- Quebec. 
Que GIR 4Y9, ou 255 est. Cremazie (1er' Montreal P Q H2M ILS.
La reception et l ouverture des soumissions est ‘aite A 700 est bout St-Cyniie
(20e i Quebec Que G1R4Y9
Clôture de la reception des soumissions a
15 00 heures
le mardi 18 septembre 1979 
Le sous-ministre 
Hugues Momssetle

Proie» 299-2828-9 — Réfection dun pont situe sur la route 113 au-dessus 
de ia nviere Bachelor, dans la municipalité de Baie James (Neliigan C N O ). 
comte d Abrtitx-Est
Sont adm.» à soumissionner ceux gm ont leur principale place d affaires au 
Québec qui possèdent la licence requise par ta Regie des Entreprises de 
Construction du Quebec et qui auront réquisitionné les plans et devis A leur 
nom
Un versement de S5 00 non remboursable soit en argent comptant, soit un 
chèque ou mandat-poste A i ordre du ministre des Finances est requis pour 
: obtention des plans et devis du protêt
Garantie de soumission eilgee: cautionnement de soumission 54 000 00
ou
chèque vise 52 000 00
ou
obligations conformes aux exigences S2 000 00
Les endroits ou Ton peut examiner ou obtenir les dcxxjments et tes rensei­
gnements necessaires a la preparation de la soumission sont Service des 
Contrats ministère des Transports 700 est. bout St-Cyt'ffè (20ei Ouebec 
Que GIR 4Y9. ou 255 est Cremazie (1er), Montréal. P Q H2M 1L5 

i reception et I
(20e). Quebec Que G1R4Y9
Clôture de la reception des soumissions a 
15:00 heures
le mardi 11 septembre. 1979 
Le sous-ministre 
Hugues Momssette

Projet 320-1127-9 — Couche d usure A l enrobe bitumineux sur l autoroute 
Ou vallon dans les municipalités de Sainte-Foy et Québec (Dubergen comtes 
de Vanier e( Louis-Hebert Longueur du protêt 2.7 kilometres 
Sont admis à soumissionner ceux qm ont leur pnnctpale place d affaires au
Quebec qui possèdent la licence requise par la Regie des Entreposes de 
Construction du Quebec et qui auront réquisitionne les plans et devis â leur 
nom
Un versement de S5 00 non remboursable soit en argent comptant soit un 
cheque ou mandat-poste A t ordre du ministre des Finances, est requis pour 
l obtention des pians et devis du protêt
Garwibe de soumission exigée: cautionnement de soumission $6 200 00
ou
cheque visé $3.100 00 
ou
obkgations conformes aux exigences S3 100 00
Les ervjrcxts ou Tort peut examiner ou obtenir tes documents et les rensei­
gnements necessaires A la preparation de la soumission sont Service des 
Contrats ministère des Transports, 700 est. boul St-Cynlle (20e). Quebec 
Oué GIR 4Y9. ou 255 est Cremazie (1er) Montreal P Q, H2M 1L5 
La reception et (ouverture des soumissions est laite A 700 est bail St-Cyrille 
(20ei. Quebec. (Xie, G1R 4Y9 
Clôture de Is reception des soumissions A 
1500 heures
le mardi. 11 septembre, 1979 
Le 90us-ministre 
Hugues Momssette

Proiet 432-0110-9 — Construction des remblais d accès pou tes ponts d eta- 
qement au-dessus de (autoroute 40 et A diverses intersections, dans diverses 
municipalités, comte de Champlain
Sont acknis à soumissionner ceux qui ont leur pnnctpale place d affaires au 
Quebec qui possèdent la iioence requise par la Reqie des Entreposes de 
Construction du Ouebec et qm auront reojisittonnè les plans et devis â leur 
nom
Un versement de $10 00 non remboursable soit en argent comptant sot un 
cheque ou mandat-poste a I ordre du ministre des Finances est reruns pair 
l obtention des plans et devis «i proiet
Garantie de soumission exige#: cautionnement de sajmission $86 000 00
ou
chèque tnse $43 000 00 
ou
obligations contormes aux exigences $43 000 00
Les endroits où Ton peut examiner ou obtenir les documents et les renseï
qnements nécessaires A la preparation de la scxmtssion sont Service des
Contrats ministère des Transports 700 est bail St-Cynlle <20e). Oièbec
G1R 4Y9. ou 255 est Cremazie (let). Montréal P Q H2M 1L5
La reception m i ouverture des soumissions est laite A 700 est. bail St-CynlIe
(20e) Ouebec G1R4Y9
Clôture de le reception des soumissions e
15 00 heures

le mardi. t8 septembre 1979 
Le sous-ministre 
Hugues Momssette

Proiet 662-0914-9 — Construction de i autoroute 25 chaussée e t des 
chemins de raccordement et de desserte du oont sur la r.vière St Jean-Baptiste 
et oes ponts defacement du boulevard Ste-Mar e de avenue St-P»"e de 
la Montée de la Cabane Ronde et du chemin Grand Coteau da- 
de Maæouche comte de L Assomo'on Longueur du protêt 20 66 xm 
Son» admis â soumissionner ceux qu ont leur pnnciuaie p'ace d affaires au 
Quebec qui oossédenr 'a licence requise par ia Regie des Entrepnses de 
Construction du Quebec et qui auront réquisitionné es plans et devis â leur 
nom
Un versement de $50 00 non remboursable sort en argent comptant, soit un 
chèque ou mandat-poste A Tordre du ministre des Finances esl requis pour 
i obtention des plans et devis du orotet
Garantie de soumission exigée cautionnement de soumission $790 000 00

chèque visé $395 000 00
ou
obligations conformes aux exigences S395 000 00
Les endroits ou l on peut examiner ou obtenir les documents et les rense
qnements nécessaires A la preparation de la soumission sont Service des
Contrats ministère des Transports 700 est bock St-Cyn"» '20ei Quebec
GtR 4Y9. ou 255 est. Crémazie H en Montreal P Q H7M 115
La 'eceot'on et l ouvedure des soumissions est faite A 255 est. Cremazie ( 'en
Montreal PO H2M H5
Clôture de la reception des soumissions a
15 00 heures
le mercredi. 26 septembre 1979 
Le sous-ministre 
Hugues Momssetle

Proiet 775-2612-9 — Refection de differents element - duo pont ,hje s I 
route 321 au-dessus de i a nviêre Petite Nation dans la municipalité de Ste 
Angélique comté d Arqeoteuk
Sont admis A soumissionner ceux qui ont leur pnnctpale place d affaires au 
Quebec qui possèdent la licence requise par la Regie des Entreprises de 
Construction du Quebec et qui auront requisisionne les plans et devis a leur 
nom
Un versement de $5 00 non remboursable sorti en argent comptant soit un 
cheque ou mandai poste A Tordre du ministre des Finances, esl reons pair 
i obtention des plans el devis du protêt
Garantie de soumission exigée cautionnement de snunxsfjon $10 000 00
ou
chèque visé S5 000 00
ou
obligations contormes aux exigences $5 000 00
Les endroits ou I on peut examiner ou obtenir les documents et les rensei­
gnements necessaires A la préparation de la soumission sont Service des 
Contrats ministère des Transports. 700 esl boul St-Cynlle (20e). Ojebec 
Que G1R 4Y9 ou 255 est Cremazie (1er), Montreal P Q H2M 1L5 
La reception et I ouverture des soumissions est laite A 255 est Cremazie 
(1er! Montreal PQ H2M ILS 
Clôture de la recept-% -i des soumissions a 
15 00 heures
le mercredi 12 septembre 1979 
Le sou s-ministre 
Hugues Momssette

Protêt 776-2610-9 — Refection partielle d un pont situe sur la route 321 nord 
au-dessus de la décharge du petit lac Nnminingue dans la municipalité de 
Lac Nommingue comté de Laurentides-Labelle
Sont admis A soumissionner ceux qm ont leur pnnctpale place daffaires au 
Quebec qm possèdent la licence requise car la Réqie des Entreprises de 
Construction du Quebec et qm auront réquisitionne les plans et devis A leur 
nom
Un versement de $5 00 non remboursable soit en argent comptant, sort un 
chèque ou mandat poste A Tordre du ministre des Finances, esl requis pour 
I obtention des plans et devis A leur nom
Garantie de soumission exigée: cautionnement de soumission $5 600 00 
ou
cheque visé $2 800 00 
ou
obligations contâmes aux exigences $2 800 00
Les endroits ou Ton peut examiner ou obtenu les documents et les renseï
qnements necessaires 1 ta préparation de la soumission sont Service des
Contrats, ministère des Transports. 700 est boul St-Cynlle (20el Ojebec
Que GtR 4Y9 ou 255 esl Crémazie Herl Montreal P Q H2M 115
La réception et l ouverture des soumissions est tarte A 255 est Cremaz'P
(1er) Montreal PQ H2M 1L5
Clôture de la recaption des soumissions »
15:00 heures
le mercredi. 12 septembre 1979 
Le sous-mérustre 
Hugues Morrlssett»

Ministère des Transports
Avis d'annulation

Projet 524-0204-9 — Enrobé brturrxneu» sur le chemin des rangs 2 et 3. 
dans la munopakté de Notre-Dame-des-Bds comté de Megarthc-Compton 
Longuoir du protêt 3.5 km.
Les soumissionnaires sont priés de prendre note que la demande de soumis­
sion pou» le protêt a-haut mentionné est annulée
Le sous-mlnis»e 
Hugues Momssetts

L'année de l'enfant 
soulignée par des 
activités spéciales

l-u ville du Quebec a decide de souligner I annee 
de I enfant en confiant au Service des loisirs et des 
parcs la responsabilité de taire ressortir ret evéne 
ment a I occasion de la semaine de I Exposition 
provinciale

Diverses activités spécialement destinées aux 
jeunes visiteurs a Expo-Quebec viennent donc, cette 
annee suppléer a une carence qui avait toujours ete 
deplore durant les années precedentes En plus des 
jeux 'niaiseux' iromme les petits maneges), on a donc 
cette annee. a Expo-Quebec. des jeux 'intelligents 
pour les jeunes Espérons que. I an prochain, la ville 
saura ramener ce kiosque a Expo-Quebec et I intégrer, 
pourquoi pas. au secteur des maneges, ce qui n est 
malheureusement pas le cas. cette annee

Parce que. cette annee. la fete se fait sous un 
chapiteau montée entre le pavillon de la Jeunesse et 
le restaurant Le Paddock Les jeunes peuvent notam 
ment s y adonner a des exercices de gymnastique au 
sol ou sur trempoline. sous la surveillance de 
spécialistes en education physique Les jeunes sont 
aussi invités à éprouver leur sens du toucher, en 
participant a des experiences tactiles a travers un 
circuit tout aussi intriguant qu amusant Des activités 
d animation sont egalement prevues pour sensibiliser 
les jeunes enfants à differentes formes d art dont le 
theatre le mime, theatre des marionnettes, musique 
cinéma etc

Cette initiative est sans doute la plus heureuse a 
s être produite sur les lorrains d Expo Quebec depuis 
des années et il convient d en féliciter la ville, certes, 
mais surtout les responsables du projet au Servire des 
loisirs et parcs L année de l'enfant n'aurait-elle 
contribue qu à cela, dans la region de Quebec, que ce 
serait une excellente affaire

Les modules 'education physique et 'exposition 
tactile" sont accessibles tous les jours, de llh â 23h. 
tandis que les horaires pour le module 'spectacle et 
animation* varient selon le sujet

les marionnettes seront présentées a 14h les 24 
25. 26 août et 1er. 2. 3 septembre, la musique est a 15h 
lous les jours, le cinéma est à 19h tous ies jours, les 

clowns sont sur place deux fois par jour, a 13h et a 
20h

Programme
CE SOIR (vendredi)

20h00 — Concours d attelage de chevaux de trait et 
de poneys, au Pavillon de la jeunesse Défilé de mode, 
sur la plaza Spectacle de Claude Landré, sur la plaza

20hl5 — Holiday on Ice au Colisée Admission $1

DEMAIN (samedi)
9h00 — Jugement des chevaux Clydesdale, au 

Pavillon de la jeunesse

HhOO — Jugement des chevaux Percheron, au 
meme endroit

13h00 — Jugement des chevaux Belge

MhOO — Jugement des bovins Jersey Défilé de 
mode, sur la plaza Spectacle de Jeannot Lessard, sur 
la plaza

14H15 — Holiday on ice au Colisée Admission Si

19h45 — Courses sous harnais, à l'hippodrome. 
Admission SI.

20h00 — Concours d attelages de chevaux de trait 
et de poneys, au Pavillon de la jeunesse Défilé de 
mode, sur la plaza Spectacle de Jeannot Lessard, sur 
la plaza

20hl5 — Holiday on Ice au Colisée Admission $1

1
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Le "Vieux lion" a fait en sorte 
que sa mémoire soit perpétuée

OTTAWA (PC) — La plupart 
des dispositions du testament 
de l'ancien premier ministre 
conservateur John Diefenba­
ker sont destinées à perpé­
tuer sa mémoire

En effet, celui qui fut pre­
mier ministre de 1957 à 1963 
lègue une somme considéra­
ble. mais encore inconnue, 
au Centre Diefenbaker de 
I université de la Saskatche- 
wan qui entreprendra un 
projet spécial et exposera 
tous ses biens personnels y 
compris ses archives.

De plus, une autre somme 
sera versée à la ville de 
F'rince Albert en vue de la 
construction d un centre 
communautaire qui sera 
nomme Centre communau­
taire Olive et John Diefen­
baker

Par ailleurs, il a légué sa 
maison de Rockcliffe. en ban­

lieue d Ottawa, au gouverne­
ment canadien pour qu’il en 
fasse un lieu historique à sa 
mémoire et au rôle qu'il a 
joué dans l'histoire cana­
dienne

Le testament de M. Diefen­
baker, décédé il y a huit 
jours, à 1 âge de 83 ans a été 
lu. hier matin à Ottawa, mais 
ce n'est qu aujourd hui que 
les exécuteurs testamentai­
res devraient annoncer les 
détails du fonds en fiducie 
établi au nom de M Diefen­
baker par le Parti conserva­
teur en 1960

Pas au courant du fonda
Le testament de M Diefen­

baker ne mentionne pas la 
somme de ce fonds, mais des 
sources ont indiqué plus tôt 
cette semaine qu il pourrait 
désormais atteindre $463.000

Bien que le regretté séna­

teur W R Brunt m ait in­
formé en 1960 qu un fonds de 
fiducie était créé pour Olive 
mon épouse bien-aimée, et 
moi, je n'aj appris avec certi­
tude l'existence de ce fonds 
qu'en 1973. au moment où le 
sénateur David Walker, mon 
cher et loyal ami et collègue 
m a confirmé son existence ", 
peut-on lire dans le testa­
ment

Le document précise que 
1 ancien premier ministre n'a 
jamais touché ce fonds, ni le 
principal ni les intérêts, mais 
qu il avait cependant dit en 
termes très clairs qu'il vou­
lait que cet argent fasse 
partie de sa succession.

C'est le brigadier Beverly 
Matthews qui gère actuelle 
ment le fonds de fiducie Les 
sommes qui seront vrsées 
pour la construction du cen­
tre communautaire et à l'uni-

versite de la Saskatchewan 
proviendront de ce fonds.

M Diefenbaker a précisé 
que sa maison deviendra la 
propriété du gouvernement 
canadien "à la condition 
d en faire un lieu historique 
et de la transformer en mu­
sée où on exposera des let­
tres, documents et photogra­
phies du temps des pionniers 
des Prairies, de l'établisse­
ment des Canadiens de tou­
tes les origines ethniques et 
qui soulignera la vie que j'ai 
consacrée afin que tous les 
Canadiens, sans égard à 
leurs origines ethniques, 
(sous réserve des droits cons­
titutionnels), puissent jouir 
des mêmes droits.”

Le testament précise 
qu'advenant le refus du gou­
vernement. la propriété de­
vra être vendue et les som­

mes ainsi obtenues feront 
partie de la succession.

Legs à ta famille

M Diefenbaker a laissé 
$8,000 à Mme Carolyn Weir, 
fille de son épouse Olive 
Palmer II lui a aussi légué 
un piano en gage de remer­
ciements pour m’avoir ap­
porté tant de bonheur” et 
$1,000 à chacun de ses cinq 
enfants.

L ancien premier ministre 
canadien lègue une somme 
de $13.500 à quelques person­
nes qui l'ont assisté au cours 
de sa carrière parlementaire 
Cependant, la majorité des 
sommes léguées iront à des 
organismes communautaires, 
sociaux ou religieux de la 
capitale nationale, mais sur­
tout à des organismes de la 
ville de Prince Albert.

M Diefenbaker lègue aussi 
des terrains à 1 université de 
la Saskatchewan. 11 s'agit de 
terrains qui devront, autant 
que possible, être maintenus 
dans leur état actuel.

En vertu de cette entente, 
I université louera lesdits 
terrains contre une partie de 
la récolte ou un paiement et 
les recettes de la location 
seraont versées annuelle­
ment aous forme de recher­
che pour combattre les cau­
ses de l arthrite pendant une 
période de 25 années.

Il est a noter que M Die­
fenbaker. qui demande aussi 
qu on érigé un "cairn” à la 
mémoire de son Edward, a 
préparé ce testament une 
semaine a peine avant sa 
mort, soit le 7 août

A l’automne 1978, T ancien premier 
ministre avait pris une pose belli­
queuse pour montrer qu'il était prêt 
a se battre encore longtemps

Dief a désigné 
deux "dauphins

John Diefenbaker a désigné deux 
membres du Parti conservateur de 
Prince Albert pour sa succession à 
titre de député de cette circonscrip 
tion électorale

L ancien premier ministre du Ca 
nada aurait désigné un nomme Max 
Carment, un homme d affaires de 
1 endroit à la retraite, et Dick Spencer, 
un conseiller municipal, afin que ces 
derniers bnguent 1 investiture conser­
vatrice dans la circonscription de 
Prince Albert

Interroge sur cette question, hier, 
le premier a indique qu il n avait pas 
1 intention d accepter 1 invitation II a

de plus affirme que M Diefenbaker lui 
avait, a plusieurs reprises, demande 
de poser sa candidature au poste de 
députe

D autre part, 1 ancien depute de 
Prince Albert aurait vu en Spencer 
une image de lui-même alors qu il 
était plus jeune

Dick Spencer se montrerait inté­
resse à succéder au "Vieux Lion" mais 
uniquement dans 1 optique de termi­
ner le terme amorcé le 22 mai dernier

Agé de 48 ans. Spencer ne serait 
pas intéressé, pour sa part, ù commen­
cer une nouvelle carrière dans la 
politique au niveau federal

Cbc ûcncttc <

Le rapport ABC pour les trois mois se terminant le 30 juin 1979

203,084 
167.666

Livraison 
à domicile 
du lundi 
au vendredi

0.616
Tirage net 
payé
du samedi

ïïhe ïïlontreol Star < i i
Tirage net 
payé 
du lundi 
au vendredi

70.42
I Livraison 
à domicile 
du lundi 
au vendredi

Ces chiffres 
veulent tout dire.

<TI>c <i BON P DES QUOTIDIENS ANGLAIS DE MONTREAL

CETTE ANNEE, L'EXPO EST 
CHEZ GASTON. DURANT 
L'EXPO-QUEBEC, VISITEZ

LLMVILLON
G.L.

AU 100, RUE CHABOT 
VILLE VANIER - 680-3471

Cette année, 
I Expo 
ça se passe 
chez nous... 
Venez 
fêter ça!

VENEZ DEGUSTER 
AU MAGASIN 

LE VRAI

HOT DOG de L'EXPO 
Un* fr*ci*u$*té d* BILOPAGE

.GU-LURON
0* plus, d*s milliers 

d* ballons seront distribués

PEPSI-COLA
RABAIS DE

20 a 50%
sur certains

ECHANTILLONS DE PLANCHER DANS LES SA­
LONS, CHAMBRES, DINETTES, DE MARQUES 
TELLES QUE

THIBEAU, PCXTRAS.
VILAS, SAMTON,
NADEAU, VALUERES,
PRINCEV1LIE, SUPREME

LOT DE
REFRIGERATEURS' 
bosselés ou 
égratignés 

par le transport, 
offerts à prix 

exceptionnels

SECHEUSE
thitfimn± 

-Modèle DE 302

,95

A ce prix, lo 
corde à linge res­
tera aux oiseaux!

YetÿTH

LOT DE 
CUISINIERES 3D'

Surtie* lu*., autonettoyantes, 
tac il. à nettoyer, dan* las couleur* 

or, avocat ou rouf*.

PRIX UQUIDATI0I 
SUR MODELES 1979

TV 13 - 20 - 26 
pouces COULEUR

A PRIX EXPO.

Valeur» allant 
jusqu'à $796. 
UN SEUL PRIX

• Admirai
• Hotpoint
• Roy
• White-Westinghouse
• Toshiba
• Zenith
a prix EXPO!

GASTON

20rt

L CORAN 
IDEAL 

POUR LA 
. FAMILLE!

TeNiüL
*«- -«U- - » «- r nin n r« —» -14 ----- .1 .-!■"aaw* a* w** Lunyun •» OBcarom jon 
coffr»» brun font. ov«c gomiKrv» dorOM. 
Antaro VHF * UH» CMun '00% trorv

11 1912 W

PRIX EXPO

Hef/eéwe
INC.

CHARGE*100, RUE CHABOT, 280, RUE ROUSSEAU, 101, RUE BEAUCAQE 
VILLE VARIER - MW4T1 JW
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où aller à québec les choix du Soleil
théâtre

OLD ORCHARD?...CONN A IS 
PAS!

Un texte de Rejean Vigneaull 
présente par le Théâtre de I Equi 
noxe dans ses quartiers d'été â la 
Roche-âVeillon. Un roupie de cam­
peurs a décidé de voir le Québec, 
cet été, et de goûter a notre nature 
tranquille et pacifiante Sitôt instal­
lés, d autres campeurs s installent 
et..mais vous aimez le camping et 
projetez vous installer du côté de 
Saint-Jean-Port-Joli quelques 
jours? Allez voir ce qui arrive aux 
personnages de Gaston Côté, Clau­
dine Raymond, Reynald Robinson 
et Marie Saint-Cyr, dirigés par 
Marie-Hélène Gagnon, dans un dé­
cor de Jean Crépeau et Denis 
Denoncourt Du lundi au vendredi 
inclusivement, à 20h30. jusqu au 30 
août

SIGNE PARTICULIER 
REVEUR

Une comedie poiictere inspirée 
d un fait divers mais développée 
par I imagination débridée d une 
équipe de comédiens dirigés par 
Jean-Pierre Matte A vous de 
trouver qui sont les victimes. Avec 
Ginette Guay. Pierre Powers, Jean- 
Jacques Boutet Raymonde Gagnier, 
Gilbert Dumas et Marie Aubut, dans 
un decor de Michel-André Thibault 
Au theatre de I Artillerie, à 21h,

tous les soirs sauf les dimanche et 
lundi, jusqu au 25 août

LES TOURTEREAUX
ou La vieillesse frappe a 

1 aube', une comedie satirique de 
Jean-Claude Germain, mettant en 
présence deux animateurs de radio 
qui jouent aux amoureux depuis 20 
ans. mais voient aujourd'hui venir 
la fin Humour, persiflage et aussi 
tendresse, avec Janine Angers et 
Frank Fontaine, dirigés par Matieu 
Gaumond, dans un décor d Yvan 
Gaudin. Au Théâtre du Petit- 
Champlain, a 21 h. jusqu'au 2 sep­
tembre

musique
L HISTOIRE DU SOLDAT 
Théâtre de l'ile, à File 

d Orleans. 21h.

Une occasion rare de voir et 
d entendre un chef-d’œuvre rare 
de Stravinsky, basé sur un texte de 
Ramuz lui-meme, inspiré d un vieux
conte russe

MICHEL LANGEVIN. guitariste 
Café Rimbaud, à 17h30 et 18h30

Une initiative peu banale: un 
coquetel-concert où vous avez F oc­
casion d entendre de la musique 
classique en prenant I aperitif.

cinéma
ESCAPE FROM ALCATRAZ

Version originale du drame 
policier américain de 1979 de 
Don Siegel. Au cinéma I de 
Place Quebec.

Ce réalisateur qui a déjà fait sa 
marque dans le film d'action impli­
quant des malfaiteurs et des prison­
niers se trouve particulièrement a 
l'aise dans cette histoire authenti 
que qui relate l'évasion de trois 
hommes d’Alcatraz. Le travail â la 
camera est particulièrement soigne 
pour augmenter le climat de ten 
sion L’interpretation est convain 
eue et convaincante

L HOMME EN COLERE

Drame policier franco- 
canadien de 1978 de Claude 
Pinoteau. En version française 
au Capitol

Les amateurs sincères de Lino 
Ventura ne retrouveront peut-être 
qu une caricature de lui-méme dans 
cette aventure abracadabrante qui 
se déroulé dans un Montréal anglo 
phone au possible Le film est 
lassant parce qu’il est trop imper­
sonnel Les accents de 'pittoresque 
local* qui émaillent le film ne 
suffisent pas à nous le rendre 
intéressant

expositions
CLAl-DE NOISAN peintures 

et dessins à I atelier Claude 
Moisan. 95. Dalhousie. 14h à 
21 h

LEO LETARTE huiles. Café 
d Europe thème 'Le Québec 
et sa banlieue' I0h30 a 14h et 
I7h30 a 23h

YCGERBEAILIEI peintu 
res et dessins abstraits au Café 
l.es Gros Loups 359, de la 
Canardiere. lOh à 24h.

GEYiEST et BOILV. tapisse 
ries haute lisse, GOIFEE. 
sculptures et fer forgé, lOh à 
20h. au Centre d art St-Laurent.
île d'Orléans

LILY ANNE JULIEN HA­
MEL. huiles et pastels secs, au 
Centre de réadaptation Hamel. 
525. boul tfamel est. 9h à 2lh

MARIE-ANDREE COSSETTE.
photos couleurs et noir-blaqc, 
au club I Interdit. 565. Grande-
Allée est

INSTANTS MEMORABLES.
photos tirees d une collection 
de la Superfrancofete. au rei 
de-chaussée, de I édifice 'G'

HENRI GILBERT huiles et
aquarelles GINGRAS. pastels 
huiles MYRTIN GAGNON, a la 
.:alerie Charles Huot. 1. rue du 
Trésor. 12h a 17h. 18h a 21h

Gl"Y LEMIEUX. SYLVIA PA 
PILLOY JANINE BOURET a
la galerie du Vieux Port. 95. 
Dalhousie. 12h a 20h

LA ROCHELLE, SY'MPKINF, 
KOLESAR. BROWN. HAMEL 
DE GROOT, POMMIW1LI.E. 
EIMPSON. BOUILLON. 
HI Yl DOIY DION JEQIEU 
IsTIIER LAPOINTE sculptu 

JEAN CARNEAU. GOIT 
LE a la galerie André- 
Fontaine 56 rue Saint Pierre. 
11 h a !7h

XNDRE BOUCHER, photos a
la galerie du Groupe Image, 
salle solo 55 D Petit 
Champlain. 13h30 a 17h. 18h30
a 22h

EXPOSITION COLLECTIVE.
présente différentes techni 
ques. 55D. Petit Champlain. 
13h30 a 17h. 18h30 a 22h

JACQUES DIRE expose a 
I atelier galerie La Nouvelle 
Figuration. 3410 rue Hertel, 
Satnte-Fov, sur rendez-vous 
seulement. 653 5753. de 17h à 
22h

FRANCOIS MORELLL a la
galerie de I Anse aux Barques. 
24. Grand-Champlain, place 
Royale. 9h a 17h

MARC ROCHON a la Galerie. 
60 ave Royale. Saint-Charles 
de Belleehasse. (autoroute 20 
est. sortie 341) samedi, diman 
che. 14h â I7h.

SUZANNE LAURENDEAU, 
encres et aquarelles à la mai 
son Maheu-Couillard lOh à 
20h

M1MI ROYER, dessins et gra 
vures a la maison Renaud des 
Jésuites. 10. rue Saint Pierre, 
place Royale, lth 4 21 h

EXPOSITION, de dessins et 
poemes d enfants, des ateliers 
pour les enfants, des ateliers 
pour les entants visiteurs sont 
prevus à la maison Renaud 
des-Jésuites. 10. rue Saint- 
Pierre. place Royale. !3h à 17h. 
19h à 21 h

JEAN DEFOUR, peintre sur 
réaliste, TEX I.ECOR, F IA 
CIRTO. HALPIN. BRUNO CO­
TE. ANDRE BERTOUNESQUE
à la galerie d art Michel de 
Kerdour, 4. Place Québec. 9h a 
21 h

MICHEL BEDARD photos au 
Manoir Montmorency, sous le 
thème 'Paysages de 
randonnées', de 8h à 22h

OZIAS LEDIT dessins au 
Musée du Quebec 9h â 17h

COI RS DE DESSINS DL Ml
SEE exposition des travaux 
des élèves au Musee du Que 
bec, 9h a t7h

ANDRE LARRIE. dessins et 
aquarelles dans le hall d en- 
tree no 2 du pavillon Pollack

JANINE BOURFT gravures, 
JEAN V ALLIERES verres 
souffles à la Petite Galerie 120. 
rue Principale. Saint Michel de
Belleehasse, (autoroute 20 est, 
sortie 348). informations. 884- 
2141

JEAN D YMECOl R. tableaux 
a la Résilié du pavillon 
Pollack

BERNARD PELCHAT scéno 
graphe. GILLES LALONDE
concepteur de costumes pre 
sentent les maquettes des de 
cors et costumes de I operelte 
Au pays du Sourire', au res 

touranl du Grand Theatre 12h 
a I5h et les soirs de spectacles

M Y RC ALAIN. LUC CHAII 
EOt R JEAN PIERRE GA­
GNON JE AVPYTRICK LE- 
BEI EVELYN TREMBLYY
photos à la Vieille Maison des 
jésuites, 2320. chemin des Fou 
Ions. Sÿllery. lOh à 21h

MARIE LABERGE. JANINE 
BOURET. GEORGES N YIVT - 
PIERRE CL Yl DE CYRETTE. 
FR YNCOIS ROGER CANTIN

DEL O, peintres au Vieux Mou 
lin Mareoux de Pont Rouge. 
13h à 20h30

JOLETS ANCIENS. 7, rue de 
l’Université. 9h 4 17h

GINETTE BERTHIAUME
portraits a I huile 4 la Banque 
de Nouvelle Ecosse. Galeries 
Ste-Anne. Giftard. aux heures 
d ouverture de la banque

PIERRE DLTOITL dessins et 
pastels au Bar HuiL 8. rue 
Christie, lth 4 23h

M YR CELLE- FIOLA- 
BOLTET. a la Banque de Nou­
velle Ecosse. 2, Place Québec 
aux heures d ouverture de la 
banque

CETYL MORAIS. huiles au 
restaurant Le Bailleur, 3400. 
chemin Sainte Foy

EXPOSITION ARTISANALE
au Centre d'arts de Lévis, 33. 
rue YVolfe. I4h à !7h. 19h à 22h

MICHEL CARNEAU, dessins 
et peintures au Café ta- Bilbo 
quel. 40. cote du Palais. 7h30 
am 4 3h a m

musique
l HISTOIRE DU SOLDAT (S- 

tavinsk.vl au theatre de I Ile, 
Sain! Pierre ile d Orléans 21h

TRIO DE MUSIQUE DE 
CHYMRRF sous la direction 
de PIERRE BERNIER au bar
de I Hotel Clarendon. 57, rue 
Sainte-Anne, commençant 4 
I9h

spectacles
TRAXIS orchestre de Mont 

réal au Cercle électrique 27. 
cote du Palais

REVEE TROIS FOIS MERCI
(travestis), au disco bar Le Ve 
nus. 157. chemin Ste Foy. spec 
taeles. 23h et 0h30

DEVITO YUALSH grooupe 
blues au Figaro. 1011. rue 
Saint Jean, spectacle a comp 
1er de 22h

MICHEL LANGEVIN guitare
classique au Café Rimbaud 24 
rue Saint Stanislas, a I7h30 el 
!8h30

PYRISÎÎÎ SI I.A REYTE fan
taisie musicale à ta Gorgendiè- 
re 13. place Royale. 22h30 et 
0h30

DANIEL SIM Y RD el JEAN 
PYt L I.EMOINE chansonniers 
au Cafe Estoc. 5 rue Saint 
Louis, spectacle à compter de 
21 h

FUIRIAN LAMBERT trou 
badour et chansonnier au Ma

noir Mauvide-Genest. 1451, ave 
Royale. Saint-Jean, Ile 
d Orleans

JEAN-PIERRE LACHANCE 
el LOUSE BRITTON musique 
traditionnelle 4 place Royale. 
20h

LES FARFADETS DE LA 
CRIQLE. danseurs folkloriques 
4 place Royale, samedi I4h30

GENS DI PAYS, chorale pro 
vineiale. chants populaires â 
place Royale, samedi. 12h30

théâtre
LA DUCHESSE DE LAN 

CREAIS comedie de Michel 
Tremblay, avec Claude Gai. au 
Cafe Rimbaud, 24. rue .Saint 
Stanislas, à 20h30 precises, re 
nervations 692 1466

ALLO. ALLO au theatre 
Beaumont Saint Michel, a 
Saint Michel de Rellechahse 
20h30 (deux representations 
les samedis), reservations 88A 
2839

LE SAIT Dl LIT au theatre 
La Feniere. Ancienne Lorette. 
21 h. renseignements. 872 1424

SIGNE PARTICULIER: RE 
VC11 au théâtre de I Art il It* 
rie. 21 h. reservations 694-3900 
ou 4251

f 1TROI ILLE au theatre du
Bois de Cou longe. 21 h. réserva 
lions 692-0205

DES ENFANTS DE COE! R 
au theatre du LacDel age. 21h. 
(les samedis deux représenta 
lions, un autobus est organise 
tous les soirs de spectacles», 
reservations 848 3483 ou 529^ 
2013

TROIS ACTRICES UN COQ
au theatre du Manoir St Castin 
au Lac-Beauport. 20H30 (les 
> a médis deux representations) 
reservations 8494277

LES TOLRTEREAfX oo 
medie au theatre du Petit 
Champlain a21h reservations 
692 2222

pot R EN F % NTS: JACQt ES 
Ot L WENT! RE. au parc Car 
tier Brebeuf. du mercredi au 
dimanche. 10h30 et 14h

divers
CYEE CHRETIEN DF Qt E-

REC. 635. côte Sainte 
Genevière. animation religieu­
se I9H30 à 23h. information. 
522 1855

loisirs
VILLE DF BEAI PORT

ROIT.I ROI LANT Sial ion 
nement arena de Giffard 18h30 
a 2lh30 BADMINTON el BAL 
ION VOLANT Yrerta de Gif 
fard !9h a 22h COI RS DE 
TENNIS 4e niveau, semaine 
du 27 août, inscription 667 
5193

VILLE DE CM VRLESBOiRG

B%IN Piscine Arpidrome 
19h30 à 21 h (tous), samedi. 13h 
a 14h30 (tous)

VILLE DE LORETTEV1LLE 

PATIN % ROILETTES Pa

\ illon des sports 19h30 a 23h

A ILLE DE Qt EBEf

BAIN Centre récréatif Neuf 
chatel. 20h a 22h (tous), samedi 
I3h a 16h 'tous) centre Wil 
b rod Bherer 20h à 22h samedi 

161 tOUI PATINAI, F 
Arena Bardy et Victoria, les 25 
et 26 août, de lOh a 12h. 14h a 
!6h KARATE et JUDO Centre 
VA ilhrod Bherer 19h30 a 21h30 
(7 ans et ♦ > L ENFANT IT LE 
LO|s|R Ou 23 août au 3 sej> 
tembre. sous la tente du servi­
ce des Loisirs et des Parcs de 
Quebec, divers spectacles d a 
nimation et activités gratuites 
pour les enfants, de 11 h a 23h. 
informations 69445278

VILLE DE SAINTE EOV 

BADMINTON Ecole Les

Compagnons de Cartier. I9h a 
22h. reservations. 657-4297. eco 
le St Thomas d Aquin !9h a 
22h réservations 657 4058 CY­
CLOTOURISME Excursion a 
St Antoine de Tilly 29km de 
pari 9h samedi du stationne 
ment du centre sportif Ste Foy

cinema
CYNYDIEN Histoire dOli 

vier I9h 21h

CANARDIERE La guerre 
de» étoiles. I3h30. 16h I8h30 
21 h

CAPITOL l'homme en cole 
re 14h40 18h. 21h20 Bracelet 
de sang. 13h I6h30 19h4ü

C YRTIER Love At First Bile 
!9h30 National Lampoon s ani­
mai house 2lh30

CINEMA DE PYRIs Ferme

Î9H30 Meme heure l'annee 
prochaine 21hl5

ODEON DYLPHIN Les
chiens de mer I5H25 19h30 Le 
leu de la mort I3H45 !7h45 
2Ih35

ODEON ERONTEN YC I Cen
tre terre septième continent 
13h I6h35. 20h Goldorark
14h45 18h20. 21h.>0

ODEON FRONTENAC ï Nu
perman 12hl5. 15hl0 18h05 
21hl0

PIGALLE SOS Concorde. 
I5hl5. 18h15. 21h3S Le dragon 
est mort, vive le tigre, 13h30 
I6h50 20hl0

PLACE Qt EBEC I Escape 
From Alcatraz. 13h30 16h
!8h30 21 h

PI YCF Qt EBEC 2 Alien
13h. 15h30. 18h 20h30

wçs.
•K

^W/VOTCE HEROS/alITHENÎlQUE

SUR ECRAH GEANT H TOUS

CENTRE TERRE 7e CONTINENT
HORAIRE: "CENTRE TERRE 7e CONTINENT 13h00. 

16h35. 20h05 GOLDORAK" 14045, 18H20. 21h55MOB AIRE Le Jeu de 'a Mon* I3h45 17h45. 
21h35 Les Chiens de Mef !5h2S. I9h30 HORAIRE: 12h15, 15h10, 18h05, 21h10.

étudiants“vetcort. ërüde'rrffie 5
•» photo

Les moins o 5O 
de 14 ans "____

B

CINEMAS ODEON

SUPER FRACASSANT

I/illl VOUS N’EN CROIREZ PAS VOS YEUX

MAIS IL YFOUS FAUDRA ADMETTRE 

QUE L'HOMME PEUT VOLER ! PT

Dtutypcr

FRONTENAC 1 FRONTENAC 2Le DAUPHIN evix»

DU PONT & BOUl.CHAREST STATIONNEMENT
INF. 529-9745 INTERIEUR

3Ï5VR!

L'important
désespérer

est de ne jamais '
Un film df ALAN RARKfR

FAVE
DUNAWAY

(MON*,-1 !*P«(Srl

LES YEUX
LAURA MARS |

CENTRE TERRE Te CONTINENT
HORAIRE: "CENTRE TERRE 7e CONTINENT 13H00. 

16h35. 20)05 GOLDORAK" 14045, 18H20. 21h55MOB AIRE Le Jeu de 'a Mon* I3h45 17h45. 
21h35 Les Chiens de Mef !5h25. I9h30 HORAIRE: 12h15, 15h10, 18h05, 21h10.

Etudiants“vetcorto jidlel^fie 5 
o» photo

Les moms O.50 
de 14 ans "____

B

A DEUX FOIS LA VITESSE DU SON >
Dtutypcr

FRONTENAC 1 FRONTENAC 2Le DAUPHIN evix»

DU PONT & BOUl.CHAREST STATIONNEMENT
INF. 529-9745 INTERIEUR

iSEiiÈ&l

DESASTR

mmCONCORDE
Au

pour renovations

FMPIRF Yu delà du bien et 
du mal I8h45 20h55

I.A BOtTF A FILMS U- choc 
des eloiles 19H30 Avalanche 
2IH15

STF FOY YLOt FTTF ! e?
entrechattes 13hl5 16h05
I8h55. 21h45 Soiree choquante 
I4h40 I7h30. 20h20

STE-FOV CHAMPLAIN Lia
son clandestine a I hotel Klein 
Hoff I4h35. I8h05 21H35 La 
jeune lady Chatterly. 12h45 
Ibhlô. 19h45

''T RDM! ALD L exorciste 
19h30 L'exorciste 2 21h25

RIJOI L exprès- de minuit
t9h Les yeux de (jura Mar- 
21 h 10

III»4» La cage aux folle-

, » '1/ L- ^

'4 i
LES CfJËMAS Ff\ANCE HlM

SA,'* f 
APRf.SSA HURT

aiA«AT rr\

GUICHETS
semaine: 7.00 • Ven. Sam. Dim.: 6.30 

PROJECTION au CREPUSCULE
// POUR 

MIEUX 
VOUS 
SERVIR

5r /Maintenant à

14 ANIl OKATUITM 14 l •■ATM(T Lit MOINS

FESTIVAL BARBRA STREISAND CVst le roi des cascadeurs !(HALLOWEEN)
N PIUS RAPIDI Jet avions pesseytrs t«sereenksPe»Mjnn* ne peut (ewe »o»e» une aolo tomme Muop*'

Le pMzt qrend kv «Pu- viwar*'La Nui BARBRA STREISAND 
^i^OMAR SHARIF

m

POUR

des Masques
MLia

LE BRMGBM ESTMBRT
VIVE LE TIGRE
■■S|^ftPtKM «■NHMSP

rjiQiiMsiiiiiii ■

HORAIRE:
SOS COCORDt 15 15 
1815 - 21 35 LEDWGOh 

1330 .650 2010

IMBAÏTABK
INCROYABLE

le pigallc

r-fnGRAND PRIX
FESTIVAL #1 PARIS 

DU BlM FAMTASTHHIECette 
nuit là, 
“il” est 
revenu... mGRAND PRIX

N u cimouf
FESmrAl l'ATOIIif

FUISTREISAND 
8 REDFORDrcuTini icapranni imimnc PETER FONDA SUSAN SAINT JAMES

^Un^ouple

then SPuite”

JOSE FERRER -SUE LYON 
JOHN ERICSON 
LESLIE PARRISH 
JOHN CARRAOtNE

Tout etê'i »• i"tpo 
irt*mf 1 amourLE BM6IN EST MORT

VIVE LE TIGRE NOS PLUS BELLES 
ANNEES

THR MAY SIMCRASH
BEAUPORT=I HORAIRE: 667-062

AUTOROUTE 40 - BOULEVARO De \» CAPITALE

f U

(EAUPORT =2 m,sx,9 u COLLINE=1 S,«“COLLINE =2 SKL*
autoroute 40 louiEVARo De b CAPITALE Route Demers - St Nicolas Route Demers-St Nicolas

1 i f ♦ «
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Les joyeux constructeurs de La Bordée
Le Soleil. André Moucher
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Visite du ministre Vaugeois à Washington

Possibilité d'un autre 
musée d'art à Québec

par Louis-Guy LEMIEUX
envoyé spécial du SOLEIL à 

Washington
Le ministre des Affaires cultu­

relles, M. Denis Vaugeois a révélé hier 
que son ministère étudiait actuelle­
ment très sérieusement une proposi­
tion à l'effet de créer un nouveau 
musée d'art à Québec Ce musée serait 
situé dans le Vieux-Québec, plus pré­
cisément dans les locaux du Petit 
Séminaire.

En outre, M. Vaugeois a révélé que 
des décisions devront être prises très 
bientôt quant à l'avenir du Musée d'art 
contemporain, à Montréal. Le Musée 
du Québec et le Musée d'art contempo­
rain sont les deux- seuls musées natio­
naux du Québec

M Vaugeois a fait ces révélations a 
Washington, dans le cadre d une visite 
des musées et galeries de la Smithso­
nian Institute, à deux pas du Capitol et 
de la Maison-Blanche La Smithsonian, 
une fondation prestigieuse, représente 
le concept et la réalisation muséologi- 
que la plus importante en Amérique 
du Nord et peut-être dans le monde.

Le ministre est accompagné, au

cours de ce bref voyage d'information 
et de documentation, de quelques-uns 
des gens qui auront leur mot à dire 
dans l’avenir des musées au Québec, 
dont Gérald Godin, adjoint parlemen­
taire du ministre des Affaires culturel­
les et bras droit politique de M. 
Vaugeois dans ce dossier, Laurent 
Bouchard, directeur du Musée du 
Québec. André Juneau, directeur des 
musées privés, et François Beaudin, 
directeur des archives. M. Vaugeois a 
précisé, au sujet de l'avenir du Musee 
du Québec, que la création d’un musée 
d'art au Petit Séminaire pourrait sou­
lager ceux qui ont peur que la capitale 
n’ait plus de musée d'art comme tel. 
Ainsi le musée des Plaines pourrait 
devenir le musée de 1 homme d’ici, tel 
qu annoncé récemment, ou. synonyme, 
le musée de la civilisation québécoise. 
La décision finale quant au projet du 
Petit Séminaire sera annoncée offi­
ciellement au cours des prochaines 
semaines.

A Montréal
Quant au Musée d'art contempo­

rain. on étudie fortement, aux Affaires 
culturelles, l’hypothèse de le reloeali- 
ser dans un quartier de la Métropole 
plus facilement accessible On créera

bientôt à Montréal un centre culturel 
d envergure, et le Musée d'art contem­
porain pourrait occuper une partie des 
locaux Situé à la Cité du Havre, sur le 
site de 1 Expo, ce musée est difficile­
ment abordable pour qui n’a pas de 
moyen privé de transport.

Autre hypothèse: on laisse le Mu­
sée d’art contemporain au même en­
droit, en espérant que les moyens de 
transport s'améliorent, et on crée une 
annexe dans le centre culturel projeté 
au centre-ville. Selon M. Vaugeois, les 
deux hypothèses sont étudiées au 
mérite.

Afin de préparer la future politi­
que des musées au Québec, qui doit 
être rendue publique au début de 
1 automne, M. Vaugeois a visité quel­
ques-uns des principaux musées spé­
cialisés en Amérique et en Europe En 
outre, une commission parlementaire 
québécoise se rendra en Ontario, en 
septembre, pour visiter les réalisa­
tions torontoises en ce domaine.

Le MAC ne fait pas un bel 
avenir aux petits théâtres

Cet VT*E, divertissej 
vous au Cinéma ?

VOTtZ lOUS Its NOUVEAUX Eli MS DANS ( ( 
CONEORT Ot NOS SAiltSCUMATlSttS

VENTURA DICKINSONdes deux cafés-théâtres qui ouvraient leurs portes il y a trois 
ans. à Québec L initiative des animateurs du Hobbit et du 
Rimbaud avait suscite un nouveau dynamisme chez les 
jeunes artisans du theatre, tant à Montréal qu'à Québec. 
Lan passé, le Hobbit changeait de propriétaires et de 
vocation, tandis que le Rimbaud, dans une tentative de 
consolidation, ajoutait la musique à ses activités, réaména­
geait ses locaux et obtenait enfin un permis de vente 
d alcool Aujourd'hui. Hector Botta Irequi voit se confirmer 
ses craintes: 1 incompétence d un fonctionnaire, qui aurait 
donne des informations erronées au moment de la prépara 
(ion des bilans, risque de lui coûter I aide dont a absolument 
besoin une petite boite comme la sienne pour survivre

P autres mauvaises langues prétendent qu on aurait 
décidé, au MAC, de se défaire des trop nombreux 
organismes qui sollicitent de l'aide en leur coupant tout 
simplement les vivres. Mais ce ne sont la. tout le monde en 
est certain, que rumeurs et propos désobligeants

par Martine CORRIVAULT
C est finalement le 29 août que le nouveau Théâtre de La 

Bordée ouvrira ses portes, rue Saint-Jean, dans le Vieux- 
Quebec La premiere production, une "hénaurme* folie sur la 
publicité, intitulée justement "Publicité, money, funny', est 
une sorte de grande comédie musicale qui sera interprétée 
par Jean-Jacqui Boutet. Gaston Hubert. Pierrette Robitaille 
Jean-François Gaudet et Joanne Emond

Jean-Fernand Girard a écrit la musique du spectacle et 
dirigera le 'grand orchestre qu il compose avec Louis 
Gagnon René Jolx et Denis Nolin lx»s costumes sont de 
Sabine Voisard. la regie de Simon Savard. et Jean-Jacqui 
Boutet a fait la mise en scene de cette création collective

La saison devait débuter une semaine plus tôt. mais lors 
des travaux d aménagement du théâtre. Claude Binet, qui 
devait tenir le rôle du grand patron de l’agence de publicité 
"Allfun". a été victime d un accident qui l a laissé le pied 
dans le plâtre C'est Jean-Jacqui Boutet qui le remplace, 
mais ce dernier ne terminait que le 25 août un engagement 
au Theatre de 1 Artillerie, dans la comédie policière 'Signe 
particulier, rêveur"

La Bordée n'a encore reçu aucune nouvelle officielle 
des \ffaires culturelles concernant l aide qu on pourrait lui 
accorder, mais officieusement, la dynamique petite équipe a 
appris qu'au lieu d augmenter sa subvention, en tenant 
compte de ses nouvelles réalisations et d'une recommanda 
tion du Conseil de la culture de Québec, le ministère l'aurait 
plutôt réduite de S8.000. ramenant à $10.000 un octroi qui 
était I an passé de $18.000

La fin du Rimbaud?

t'n coin de rue plus haut, sur Saint-Stanislas, le Café 
Rimbaud, lui. aurait vu sa subvention disparaître entière­
ment ce qui compromet sérieusement l'avenir du dernier

OHIO I PICKl»
RYMOKEAl CANDICE 8ERGEN

XICOimbtTl RAVMIUAND

L’HISTOIRE D’OLIVIER
Oents Meroua 

Cine.%0tANCR'S STORY*
Morair* Sam & »m 13h. I5h. 17h. 
19h. 21h. En Sem 19T» & 2lh. ^un Wm 6e

^ ! CLAUDE PINOTEAU

««iLAURENT MALET-CHRIS WIGGINS-HOLLIS McLAREN 
DONALD PLEASANCE «1 EDOUARD CARPENTIER

Musique M CLAUDE BOLLING
une co production CINEVIDCO Mom,,:,, ,/riLMS ARIANE fH 3 ip.usl

AU-DELA 
DU BIEN I 

ET DU MAL1
DOMINIQUE SANDA

un hlm de
ULIANA CAVANI
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18ans
Adultes |

Au Vieux-Québec

Les affaires vont cependant un peu mieux au Théâtre du 
Vieux-Quebec La subvention du MAC y passerait a $32.500 
pour une saison de trois productions maison qui débutera le 
18 septembre, avec une création signee Rémi Girard.
Référendum' Le contenu de toute la saison, les productions 

maison et celles des 'locataires', sera révélé au TVQ lors 
d une conference de presse, le 7 septembre prochain

Bracelet de Sang
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L’exploratnce en jupe longue , dimanche à 19h30, à Radio-Canada

"Winston
reçoit"...

yves Dernier

radio­
télévision

* \-'■> .'X

Winston McOuade aura un 
"spécial pour le 15 septemcwe.

McQuade 
le 15

La nouvelle saison du réseau 
français de Radio-Canada débute 
officiellement le lundi 17 sep­
tembre, mais pour célébrer cela 
comme il se doit, ’Winston McQuade 
reçoit...' samedi le 15, de 19h à 20h

Ce titre est celui de la nouvelle 
série hebdomadaire d émissions 
qu animera M. McQuade tous les 
mercredis soir, a 19h30. à compter 
du 24 octobre (après les Séries 
mondiales du baseball).

C est une espece d émission 
artistique, mondaine, où l’anima­
teur reçoit à un "cocktail de presse", 
d'une centaine d'invités. Les liba­
tions front partie du cocktail, où 
McQuade et son "barman" (genre 
bouncer aux goûts culturels) sa 

femme de ménage, dont la belle- 
soeur est mélomane, et son gardien 
de sécurité (genre efféminé, qui a 
toujours rêve d être motard) feront 
partie de "sa maison".

Une émission ou il pourra 
arriver n importe quoi', a souligne 
1 animateur, mais où on verra sur­
tout des vedettes, personnalités de 
tous milieux

Pour l'émission spéciale du 15. 
on aura évidemment invité les 
principales vedettes de la nouvelle 
grille-horaire du réseau, avec la 
presse (dont votre humble servi 
teur).

C est au studio 42 que sera 
enregistrée le Winston McQuade" 
Quatre réalisateurs se partageront 
la tache durant la saison: Marcel 
Brisson. Louis Arpin, Lucien Lé- 
toumeau et André Desbiens.

Selon les responsables de Ra­
dio-Canada. ces "cocktails de 
presse seront très courus par les 
téléspectateurs.

Tu as entre 10 
et 16 ans?

Les Films Cenatos préparent 
ces temps-ci une série de docu­
ments audio-visuels, dans le cadre 
de l'émission jeunesse "Mordicus", 
qui passe à Radio-Canada.

On est à la recherche de jeunes, 
entre 10 et 16 ans. qui se passion­
nent pour une activité, quelle qu el­
le soit, s'occupent à des choses 
intéressantes, seuls ou en groupe

Comme me disait Michel, un des 
responsables du projet, on a besoin

de jeunes qui veulent faire de la 
télévision pour eux "

Donc, si tu veux parler de ta 
passion ou de tes activités à d'au­
tres, a la télévision, contacte Pauli­
ne Geoffrion, à 527-3506. pour les 
Films Cenatos.

Les femmes à 
Radio-Québec

Dans la semaine du 25 au 31 
août. Radio-Québec présentera 
trois émissions qui intéresseront 
particulièrement les femmes.

Dans le cadre de "Justice pour 
tous , samedi le 25. a 21 h. on 
abordera la question du conge de 
maternité Dans un sketch interpré­
té par Andrée Boucher. Pierre 
Gobeil et Michel Mongeau. on verra 
comment une femme peut obtenir 
un congé de maternité sans risquer 
de perdre son emploi.

Puis, mardi le 28. à 20h, a 
Prévenir ou guérir', on parlera de 
l’alimentation de l'enfant. Des re­
cherches récentes démontrent que 
l'allaitement maternel et les laits 
maternisés sont préférables pour le 
nouveau-ne

Finalement, dimanche a 19h3Ü 
Les grands explorateurs" nous fe­

rons connaître Man Kingsley, cette 
Anglaise qui a bravé les préjuges 
de son époque victorienne pour

faire 1 exploration, profession qui 
ne s adressait guère aux femmes.

En 1893. elle s'enfonce seule, 
sans garde du corps, dans une 
•Afrique où plus d un Blanc a perdu 
la vie En jupe longue, corsetée, 
elle rencontre des tribus eanniba 
les et revient a Londres pour 
choquer ses contemporains avec ses 
récits

Le rôle de Mme Kingsley est 
interprété par Penelope Lee

voir et 
entendre

Des ce soir, a 20h. et durant 
toute la fin de semaine, les deux 
reseaux de Radio-Canada (canaux 5 
et 11) présenteront en direct des 
reportages sur la COUPE DU MON­
DE D ATHLETISME, dont les corn 
petitions se dérouleront au stade 
olympique, à Montréal

A part cet événement intéres­
sant et important, je n ai qu un film 
a vous suggérer, au reseau TVA 
■'sauf Tele-4), a 20h egalement: UN 
HOMME QUI ME PLAIT, avec BEL 
MONDO et Annie GIRARDOT

arts et spectacles

Godounov 
Bolchoi et

NEW YORK (AP) - Alexandre 
Godounov, l'une des vedettes du ballet 
Bolchoi. a obtenu hier l’asile politique 
aux Etats-Unis, ont annoncé les servi­
ces américains d’immigration et de 
naturalisation

Godounov. le danseur vedette de la 
troupe qui .omprend 125 membres, a 
quitté ses camarades au cours de leur 
quatrième et dernière semaine de 
spectacle aux Etats-Unis

fuit le 
l'URSS
Il a déclare aux agents des ser 

vices d'immigration qu'il avait quitte 
la troupe parce qu'il avait l’impres 
sion de manquer *de liberté dans sa 
vie artistique". Il a ajouté qu il deman 
dait l'asile politique parce qu i) crai 
gnait pour sa sécurité s'il rentrait en 
Union soviétique

La femme de Godounov. qui fait 
egalement partie du ballet, n'a pas 
demande l'asile politique

best sellers de la semaine

QUEBECOIS
1 — La sablière

Claude Jasmin, Laffont/Le meat* (2i

2 — Enseignements efficaces

Dr Thomas Gordon, du Jour (5)

3 — Les enfants de ma vie

Gabrielle Roy. Stanké (1)

4 — La grosse femme d'a côté est enceinte

Michel Tremblay, Lemeac, (1)

5 — Québec, trois siècles d'architecture

Noppen-Tremblay-Paulette. Libre-expression (7)

ETRANGER
1 — Tim

Collin McCullough, du Jour (9)

2 — Black out

Arthur Hailey, Albin-Michel (3)

3 — Chesapeake

James A Michener. Seuil (10)

4 — Holocauste

Gérald Green. Laffont (I)

5 — L angoisse du roi Salomon

Emile Ajar. Mercure de France (14)

Cette liste a etc préparée en collaboration avec les librairies: 
Ijliberte. Vaugeois. L Action, la librairie Côte-Nord de Sept-Iles. la 
librairie Comptoir Horizon de Rimouski. On appelle québécois le livre 
relevant d une maison d édition québécoise. Le chiffre entre 
parentheses indique le nombre de parutions de l'oeul oeuvre parmi 
les best-sellers.
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vendredi
ixon

3— 5—5p— 12—22 News 
Il Ce soir

18.25
Il Nouvelles du -port

18.30
4 Aujourd hui le 24 août
7 Goldorak
8—10 I.e 10 sous informe

11 Rencontres Inv Arturo 
Paoli. théologien de la libé 
ration rhasse d Argentine 
vit au Venezuela parmi les 
pauvres, auteur de "Inventer 
la fraternité"

22 The Hollywood Squares 
R.-4I l/es entants d ailleurs et 

autour de moi "Kenya"
18.45

8 Le regional
8 le 9 voua informe 

13 Le 13 vous informe
1900

4— 7—8—10 Faut le faire
3 The Price is Right
5p Carol Burnett and Friends
8— II—13 Nanny

12 Patsy Gallant Show
22 The Andy Griffith Show 
CNI,—9 La pèche a la ligne Les 

achigans du Lac Beauport 
R.-Q Prévenir ou guérir 

"Plantes vénéneuses" Le 
contact physique avec cer­
taines plantes peut provo­
quer des irritations et des 
infections de la peau C'est 
le cas de I herbe à pure et 
du bouton d'or 

1*15
R. <| C est beau dans le paysa 

ge "Des cultures en 
contenants* — Reprise de

.Hi
A

1930
3 The Crosswits
4 Cinéma du vendredi "La 

jungle aux diamants" E l. 
1968

5 Getting it Together 
5p Donna Fargo
7—8—10 Oscar et Félix 
9—Il Mors sentier Route de 

canots au parc La 
Vérendry"

12 Circus
13 Le Grand Prix
CNI,—9 L as de votre coeur 

France Nadeau s'entretient 
avec un ex-récipiendaire et 
un candidal au prix After 
lion TV Hebdo

19 45
CNL—9 A communiquer 
R.-Q. Contre jour "Il sera une 

fois dans ' Reprise de 
dimanche 

22 Bewitched
20 00

3 The Incredible Hulk 
5p—12 Diff rent Strokes 
5—9—11—13 Coupe du monde 

dathletisme — La coupe du 
monde d'athlétisme, en di­
rect du Stade olympique de 
Montréal

En cas de Pluie
\u reseau français: t'ine-soleil
7—8—10 Festival Jean Paul 

Belmondo L'n homme qui 
me plait" Fr 1969 

22 Fantasy Island 
CNI.—9 Spécial estival Inaugu 

ration d'Expo Québec Pro 
gramme d activités des dif 
ferents secteurs de l'exposi 
lion

R.-Q Paul et Virginie Reprise 
de dimanche

20 30
5p The Facts of Life 

12 Hello Larry
R.-4J. La maisonnée: "Rupture" 

Cette semaine, il est ques­
tion dans ce sketeh. des 
jeunes en appartement Co­
médiennes Monique Merru 
re et Michèle Mercure

21 00
3 Dallas
5p The Rockford Files 

12 Barnaby Jones 
22 World Cup Track and Field 

Championships
C\L—9 Télé consultation ta-s 

soins aux pieds avec M 
Gérard Allard, podiatre ire 
prise)

R.-Q Le drame de la Survie 
"Les citoyens du corail’ Re­
prise de lundi

21 30
4 Artistes et artisans

R.-Q. Silence on rit. Série de 
courts métrages sélection 
nés parmi les classiques du 
cinéma muet

22 00
4 La vill à Pierre 
5p The Eddie Capra Mysteries 

12 Celebrity Cornell — Ins 
Meltorme et Della Reese 

22 20
4—7—8—18 La come d abon­

dance

*

22.30
4—7—8—10 Les nouvelles TV \ 

12 Stockard Channing in JuM 
Friends

CNL—9 Babillard et musique 
R.-Q. La vie solitaire de ville 

d Avray (premiere» Série 
qui fait le point sur la vie et 
l'oeuvre du biologiste re 
marquable que fut Jean 
Rostand, décédé il y a un an 
De sa retraite de Ville d A 
vray. Jean Rostand nous 
parle des travaux de vulga 
risation scientifique qui 
l'ont rendu célébré

Jean Rostand 
revit à travers un 
documentaire intitulé 
"Le solitaire de Ville 
d Avray"

22 50 
8 Sports

22 58
12 Loto-Quebec

23 00
3—5—5p—12 News 
4 Nouvelles sport météo 
7 Informa 7 
8—10 Sports

22 The Mary Tyler Moore Show 
23 05

7—8—10 La couleur du temps
23 15

4 L homme de fer 
7—8 Film-O-7 "Dans la pous 

sière du Soleil" Fr 107'
C

10 Film O Du Maman 
Dolores" Mex 1972

23 21 
\2 Puise 

23.26
5 The Merv Griffin Show 

23.30
3 Hawaii Five-0 
5p The Tonight Show Starring 

Johnny Carson 
9—11—13 Le téléjournal 

13 Sport Plus 
22 Soap 

23.45
5 The Lawrence Welk Show 
9 Le 9 vous informe 

11—13 Telejournal régional

9—11—13 Nouvelles du sport
24 00

9 Ciné-soir Lilly aime-moi 
Fr 1975

11 Cinéma 'Charlie mon ami 
EU 1969

12 The Twelve Midnight Movie 
Three the Hard Way" E U 
1974

13 Sport Plus
(10.13

13 Programme double "Cité de 
la violence* It 1970 et 
Bomba dans le volcan en 

feu EU 1950

00.13
4 En Pantoufles L ours et la poupee" Fr 1969

Bngifte Bardot foue aux côtés de Jean-Pierre Casseï 
dans "L'ours et la poupée'

m&i. -

: -~k

f

00.30
3 CBS Late Movie Attack on 

the Iron Coast* G B 1967
OU 43

5 The Merv Griffin Show
00.46

4 Musique Mare Legrand
00 32

4 Fin des emissions
Of 00

3p The Midnight Special
01.30

9 Les noctambules A feu et a 
-ang' E.-U 1951

11 Cine nuit Mary la rousse 
femme pirate’ It T96I

02.00
12 Emergency

02.15
5 After Eleven Three 

Crokked Men E U 1957
03 25

3 Music with Mare lA*grand
03.31

5 Sign Off

samedi
06.00

12 University of the Air
07 00

3 l wist in Space 
12 Morning Exercises

•7 30
3p Vegetable Si up 

12 Circle Square 
22 Infinity Factory

08 00
3 The Aîl new Popeye Hour 
>p Ylvin and the Chipmunk^

12 Barbapapa 
22 Fangface

08.30
3p The* Fantastic Four 
9 Maman Bagnole

12 Scooby Doo
13 Les Pierrafeu
22 Scoobys All Stars 

08.45
f Mire et musique

08 54
I Musique Marc Legrand

09 00
3 The Bugs Bunny Road Run 

ner Show
I Dessins animés
5p The Godzilla Super 90 
9—11—13 Le petit castor 

12 Rocket Robin Hood
09 30

4 Agent sans secret
9—11—13 Les aventures de 

Oui-Oui
to oo

4—4—8 Batman 
9—11—13 Les héros du samedi

12 Loi Go

22 Challenge of the Super 
Friends

10.15
5 Test Patterr & Music

10.24
5 Music with Man- Legrand

10 :ïo
3 Tarzan and the Super Seven 
I Goldorak
5 Sesame Street 
5p Daffy Duck 
7—8 Les cadets de la foret 

12 Kidstuff
11 00

4 De tout de tou>
5p The New Fred and Barney 

Show
7—8 Voyage au lond des mer' 
9—11 — 13 Joe. le fugitif

11.30
3 Reach for the Top 
5p The Jetsons
9—11—13 Lc> richesses de Id 

mer — 'Les trésors 
engloutis' Les Espagnols 
auraient precede Crooke de 
250 ans en Australie comme 
le prouvent les fouilles ar 
i h cologiques sous-mari nés 

12 George
22 The Best of Sunday 

Mornings 
11 55
10 Horaire bienvenue

les films
Explication Ifs chiffra place.- a.ant le titre referent a la 
valeur artistique par ordre décroissant de 11) chef-d oeuvre 
a (7) minable Source Office des communications sociales

vendredi
is.:to

4 Cinema du vendredi (5) lai 
jungle aux diamants" F. l’ 
1968 Film d aventures de D 
Mann avec James Gamer 
Eva Renzi et George Kenne 
dy — Deux hommes et une 
femme partent à la recher 
ehe d une mine de diamants

23.15
7—8 FilmO-7 <6> "Dans la 

poussière du soleil' Fr 
1971 Western de R Balduc 
et avec Maria Schell. Daniel 
Beretta et Bob Cun 
mingham — Convaincu que 
«on oncle est le meurtrier 
de son pere. un jeune hom 
me larde pourtant à execu 
1er sa vengeance

10 Film O Di» "Maman 
Dolores" Mex 1972 Melo 
drame réalisé par Tito Davi 
son. Euzébia Cosme. Carlos 
Bacho — Un homme tente 
d enlever à une vieille mar 
rhande . I enfant qu'il a eu 
d une ancienne maîtresse 
maintenant décédée 

24 00
» Cine-soir 3i "Lilly aime 

moi" Fr t975 Comédie de 
M Dugowson aver Rufus 
Patrick Dewaere et Jean 
Michel Folon - Encourage

par des amis, un ouvrier 
tente de reconquérir sa fem 
me qui l'a abandonne

11 Cinema (4t "Charlie mon 
ami* E.-U. 1969 Drame psy 
chologique de L Johnson 
aver Patty Duke. Al Free 
man Jr et Ford Rainey 
Une tille enceinte et un 
Noir pourchassés se réfu­
gient dans une maison ahan 
donnée

12 The Twelve Midnight Movie 
(6) Three the Hard Way" 
E U 1974 Film d'aventures 
de G Parks jr avec Jim 
Brown. Fred Williamson et 
Jim Kelly — Trois Noirs 
luttent entre un megaloma 
ne qui commandite les re 

cherches d un savant de 
traqué

00.13
4 En Pantoufles (3) "Lours et

la poupée" Fr 1969 Co­
médie de M Deville avec 
Brigitte Bardot Jean Pierre 
Cassel et Daniel Ceccaldi. — 
Une divorcée capricieuse 
s'éprend d un violoncelliste 
bourru qui résiste i ses 
avances

IJ Programme double (4l "Cite 
de la violence" II 1970 
Drame policier de S. Sol- 
lima avec Charles Bronson. 
Jill Ireland et Telly Savalas 
— Un tueur professionnel 
commet une série de meur

1res avant d etre abattu par 
la police

ET 16) 'Bomba dans le volcan 
en feu" E C 1950 Drame 
d’aventures de F Beebe 
avec Johnny Sheffield Do 
nald Woods et Marjorie 
Lord - Des aventuriers 
sont a la recherche d'un 
trésor caché non loin d'un 
volcan en feu 

on .to
3 CBS Late Movie (5) "Attack 

on the Iron Coast". G. B 
1967 Drame de guerre de P 
Wendkos avec Lloyd Brid 
ges. Andrew Keir et Mark 
Êden — Des commandos 
doivent lancer un navire 
charge d explosifs sur des 
installations portugaises al 
lemandes 

01 30
Il Cine nuit <6l ‘Mary la 

rousse, femme pirate" Il 
1961 Film d aventures de l) 
Lenzi avec Lisa Gastoni. Je­
rome Courtland et Walter 
Barnes — Une aventurière 
prend le commandement 
d un bateau corsaire 

0115
5 After Eleven: "Three 

Crokked Men" E U 1957 
Drame avec Gordon 
Jackson. Sara Lawson — En 
ancien boxeur invalide a 
maille à partir avec trois 
voleurs de banque protes 
sionnels

4
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faits divers
Tragédie 
dans 
le parc

L identité de l'automobiliste 
qui a péri noyé dans le parc des 
Laurentides, dans la nuit de mer­
credi à hier, a été dévoilée, hier. Il 
s'agit de M. Paul-Hubert Gagné, 43 
ans, domicilié au 1755 Darvaux, à 
Longueuil.

M. Gagné circulait seul à bord 
de son automobile sur la route 175 
quand, pour des raisons encore 
inconnues, son véhicule est allé 
plonger dans un lac, à la hauteur de 
la Mare du Sault (millage 21), dans 
le parc des Laurentides.

Les policiers pensent que M. 
Gagné se serait endormi au volant 
ou aurait été victime d'une crise 
cardiaque. Seule l'autopsie pourra 
le déterminer.

L'accident est survenu entre 
minuit et lh. hier, et les plongeurs 
de la Sûreté du Québec ont retiré le 
corps du lac vers 4h

Ri
y*

fevS-v
*
'V1

saillir

'MMm

U Soleil. Clément Thlheiolt

L'automobile a été retirée du lac tôt hier matin, quelques heures après que les plongeurs de la SQ eurent réussi 
à sortir le corps du conducteur.

Roussy et Gaumont 
ont été reconduits 
dans la Métropole

Les sept jeunes Ontariens morts 
brûlés ont succombé à la panique

NAKINA. Ont (PC) — Le coroner en 
chef de l'Ontario a commencé hier son 
enquête sur l’incendie qui a coûté la 
vie de sept jeunes travailleurs fores­
tiers qui, semble-t-il, ont succombé à 
la panique et ont refusé de suivre à 
travers les flammes leur surveillant 
qui voulait les sauver

L'équipe de huit personnes, à 
l'emploi du ministère des Richesses 
naturelles de l'Ontario, avait délibéré­
ment mis le feu à un fourré mercredi 
mais elle a été cernée par les flammes 
quand le vent a subitement tourne

M. John Walker, gérant de district 
du ministère, a déclaré hier dans une 
interview que le chef d'équipe Gaius 
Wesley, âgé de 52 ans, de Longlac, en 
Ontario, a survécu en fuyant les flam­
mes par un bas-fond.

Les autres membres de l'équipe — 
trois femmes et quatre hommes — pris 
de panique, ont refusé de le suivre, dit 
M Walker

Un garde forestier qui s'occupait 
de l'une des sept victimes dit que l'on 
a déjà vu des gens pris de panique 
traverser des flammes alors qu'ils 
auraient pu se sauver

La panique fait agir les gens 
drôlement”, a déclaré le Dr Torn 
Eiber. du département de foresterie 
de l'université Lakehead

Mais, ajoute-t-il, il est rare qu'il y 
ait perte de vie dans un feu de forêt

Six adolescents et Mlle Jane Spur­
geon. âgée de 25 ans et élève de M.

Eiber, ont été cernés par les flammes 
d'un feu allumé volontairement pour 
nettoyer la brousse.

M Eiber dit que l'on prévoit 
d'habitude des issues quand on allume 
ainsi de ces feux. Les interdire n'em- 
pècherait pas d'autres tragédies, ajou­
te-t-il, parce qu’il pourrait y avoir 
combustion spontanée dans les taillis, 
et ensuite incendies de forêt incontrô­
lables.

L'agent John Carroll, de la Sûreté 
provinciale à Geraldton, dit que l'é­
quipe s'est trouvée prisonnière des 
flammes dans une entreprise de net­
toyage des taillis, nettoyage auquel 
participaient quatre autres équipes 
sur un territoire de 200 acres.

M. Carroll dit que M. Wesley 
souffrait quand il est sorti des 
flammes.

"Il a crié aux autres de le suivre, 
dit M. Carroll. Il a baissé la tête, serré 
les dents et couru hors des flammes. 
Quand il en est sorti, les autres 
n'étaient pas derrière lui."

Contradictions
Les rapports sont contradictoires 

sur l'origine de l’incendie et M. Car- 
roll, l'agent chargé de l'enquête, dit 
que des renseignements nouveaux ar­
rivent toujours.

La police avait d'abord dit que le 
groupe avait allumé deux incendies, 
l'un devant et l'autre derrière lui, et 
qu'il avait été cerné quand le vent av it 
changé la direction des flammes.

Mais M. George Elliott, directeur 
de la région du nord du ministère, dit 
que le feu devait brûler en cercle sur 
une étendue de dix acres, et vers le 
centre Quand le vent a tourné, dit-il, 
les flammes ont traversé le cercle dans 
une seule direction.

M. Sean O'Flynn. président d'un 
syndicat de fonctionnaires de l’Onta­
rio, a demandé dans un communiqué 
"pourquoi, si l’on voulait enseigner 
aux jeunes à combattre un incendie, 
on les a tellement exposés".

Il a aussi demandé pourquoi les 
jeunes gens n'étaient pas séparés, 
chacun avec une équipe expérimentée. 
De cette façon, ils auraient tous eu des 
gens d’expérience autour d'eux en cas 
de danger, tandis qu’ils étaient sept 
avec un seul garde forestier pour les 
conduire.

M. Elliott, toutefois, dit qu'il y 
avait une équipe expérimentée à seu­
lement quelques centaines de pieds.

M. Tom Fiber, professeur de fores­
terie à l’université Lakehead. dit que 
s’il n'est pas rare que les vents 
changent de direction, on le prévoit 
généralement quand on allume des 
feux.

M O’Flynn veut en conséquence 
savoir si l'on avait mis au point un 
plan de fuite.

M. Wesley, technicien, était hier à 
l'hôpital souffrant des brûlures sur 25 
pour cent de son corps.

Les morts sont Gordon Joh Reid, 17 
ans. et Daniel Fitzgerald, 17 ans, tous 
deux de Toronto, du projet de jeunes 
gardes forestiers du ministère; Jane 
Ann Spurgeon, 25 ans, d'Oshawa, em­
ployée d'été au ministère; Wanda Lee 
Parise, 16 ans, Colleen Campbell, 16 
ans, Kenneth Harkes, 17 et Anthony 
Glenn Thompson, 17 ans, tous de 
Geraldton.

Les quatre étudiants au secon­
daire faisaient partie d’un projet 
d'emplois d'été appelé Experience '79.

par Guy DUBE

Alain Gaumont et Rénald Roussy, 
les deux détenus qui ont tenté dé 
s’évader au cours de leur trajet aérien 
Québec—Baie-Comeau, mardi, ont été 
reconduits au pénitencier Sainte- 
Anne-des-Plaines, à Montréal, hier

Gaumont, 26 ans, et Roussy, 20 ans, 
tous deux originaires de Port-Cartier, 
ont blessé deux des trois gardiens qui 
les accompagnaient dans le petit Ces­
sna 411, au-dessus de Rivière-du-Loup, 
vers Uh20, mardi, à l'aide d'une lame 
de couteau et d'un pic à glace de 
fabrication artisanale qu'ils avaient 
dissimulés dans les semelles de leurs 
?haussures avant de quitter le péniten­
cier, à Montréal.

L’un des deux gardiens blessés n a 
pu quitter l'hôpital de Rivière-du- 
Loup qu’hier matin. Il a reçu un coup 
de pic à l'abdomen et un autre à la 
gorge et a perdu beaucoup de sang.

Les gardiens ont quand même 
réussi à maîtriser les deux bandits et 
le Cessna s’est aussitôt posé à l'aéro­
port de Rivière-du-Loup, où les atten­
daient des policiers de la Sûreté du 
Québec.

'Je n'ai que des félicitations à 
faire à leur sujet*, a commenté le 
directeur du centre de détention de 
Québec, M. Gilles Blanchard, hier, 
alors qu'il était interrogé relativement 
aux incidents dont ont été victimes les 
deux gardiens blessés. "Même blessés, 
ils ont réussi à les maîtriser", a-t-il 
ajouté.

Gaumont et Roussy ne reviendront 
à Baie-Comeau qu'au mois de novem­
bre prochain, relativement aux accusa­
tions d'évasion et de séquestration qui 
pèsent contre eux là-bas.

Les policiers auraient l’intention 
de profiter de leur visite dans la 
région de Québec pour les mettre en 
accusation relativement aux délits 
qu'ils auraient commis dans le ciel, 
au-dessus de Rivière-du-Loup, mardi 
midi, soit tentative de meurtre et 
tentative d'évasion.

S’ils avaient réussi à maîtriser 
leurs gardiens, les deux bandits au­
raient probablement exigé que le 
pilote mette le cap vers une destina­
tion inconnue ou tout simplement ils

auraient choisi l'autoroute 20 comme 
piste d'atterrissage.

Roussy et Gaumont purgent actuel­
lement une peine de 25 années d'em­
prisonnement pour le meurtre de M 
Emeric Ringuette, 38 ans, survenu à 
Port-Cartier en août 1978.

Le 13 février dernier, ils s'étaient 
tous deux enfuis de la prison de 
Baie-Comeau, après avoir menacé 
deux gardiens, encore une fois avec un 
couteau et un pic à glace. Ils s'étaient 
livrés à la police de Port-Cartier 28 
heures plus tard

Trafic de 
drogue: un 
quatrième 
procès

THETFORD MINES — Le mo­
tard Michel Fortier, âgé de 26 ans, 
de Saint-Valère, va subir dans un 
autre district judiciaire, celui de 
Beauce, son quatrième procès pour 
répondre à des accusations de 
complot et d'importation de 200 
livres de canabis entre la fin d'août 
et le 15 septembre 1978.

Le juge Vincent Masson, de la 
Cour supérieure, a accordé ce chan­
gement de venue à la demande de 
la poursuite après l'avortement de 
trois procès qui ont eu lieu dans le 
district d'Arthabaska. La Couronne 
avait demandé un changement de 
venue avant la tenue du troisième 
procès mais elle avait essuyé un 
refus.

Ce changement de district de­
vrait faciliter le recrutement des 
membres du jury. Le procès a été 
fixé au 17 septembre.

Désirez-vous recevoir

LE SOLEIL
tous les jours à votre 
porte à heure fixe 7 

a SOlll. VOUS A VU JUSQU'A 
1*00 POU» VOUS ABONNES. 

COMPOSEZ

647-3333
NOUS NOUS OCCUPERONS Du 

RESTE!

Accusé 
de meurtre

Tenu criminellement res­
ponsable de la mort de Mme 
Thérèse Bilocq, âgée de 39 
ans, morte à la suite d’un 
attentat survenu le 31 juillet, 
M Gilles Gagnon a été accusé 
de meurtre au deuxième de­
gré, hier matin, au Palais de 
justice de Québec.

Le iheàtre Beaumont-St-Michel 
présenteami
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Deux présumés voleurs de chevaux devant la Cour
par Marcel COLLARD

Qui vole un oeuf ou un 
boeuf commet un vol! Mais 
d autres volent des chevaux.

Hier matin, au palais de 
justice de Québec, cinq che­
vaux faisaient l'objet de 
plaintes portées contre des 
individus.

Un soudeur a été accusé du 
vol d'un cheval, d'une valeur 
de $800. dans la nuit du 18 au 
19 juillet, à Saint-Agapit et 
deux chevaux, d une valeur 
de $12,000, volés par effrac­
tion le 23 juillet à la ferme 
Lagueux, à Saint-Etienne de 
Lauzon.

Pour le client de Me P.-A. 
Rousseau, il n’était point 
question que le juge Louis 
Carrier accorde un caution­
nement, puisque le prévenu 
purge actuellement une pei­
ne d'emprisonnement.

L'autre client de Me Rous­
seau, Bernard Saint-Laurent, 
âgé de 21 ans, de la rue 
Giguère, à Ville Vanier, dé­
fendra sa requête en caution­
nement, lundi, après avoir 
été accusé du vol par effrac­
tion de deux chevaux, deux 
selles et une bride, le 27 
juillet, dans l'écurie de M. 
Jacques Jobin, du Lac-Saint- 
Charles. Le butin est évalué à 
$1,700.

Cependant, le même indivi­
du a été accusé d'un vol à 
main armée d'une somme de 
$3,828, propriété de Baptiste 
Touchatou Inc., sur la 80e

Dernières 

offres 

salariales 

de la SAQ 

rejetées
MONTREAL (PC) — Les 

dernières offres salariales 
ont été rejetées hier dans 
une proportion de 93 pour 
100 par les membres du Syn­
dicat des employés de maga­
sins et de bureaux de la 
Société des alcools du Que­
bec. région de Montréal, et 
les débrayages se poursui­
vront.

Leurs collègues de la ré­
gion de Québec seront appe­
lés à se prononcer à leur 
tour, lundi, sur les offres 
patronales et ils pourraient 
donner à leur exécutif le 
mandat d une grève générale 
qui aurait pour effet de fer­
mer toutes les succursales de 
la SAQ dans la province.

Le président du syndicat, 
M Ronald Asselin. a déclaré 
hier aux membres que les 
employés de la SAQ "avaient 
honte de travailler pour le 
gouvernement" alors qu’au- 
trefois un poste dans la fonc­
tion publique était considéré 
comme un honneur

Nos demandes ne sont pas 
exagérées, a poursuivi M 
Asselin. derrière qui deux 
banderolles proclamainent: 
"Le Parti libéral nous a 
donné des heures en 1976 — 
le Parti québécois veut nous 
les enlever en 1979"

Appelés à se prononcer sur 
les dernières offres salaria­
les et sur une recommanda­
tion les invitant à les rejeter, 
348 des membres du syndicat 
présents ont voté pour le 
rejet des offres, 19 seulement 
pour leur acceptation et six 
bulletins ont été annulés.

Les offres patronales qui 
ont été rejetées comportent 
des hausses salariales de 11 
pour 100. 7 pour 100 et 7 pour 
100 pour les employés des 
magasins et de 11 pour 100. 
4.5 pour 100 et 4 pour 100 
pour les employés de bu­
reaux, pour une convention 
d'une durée de trois ans, le 
tout indexé les deuxième et 
troisième année sur l'excé­
dent de 7 pour 100

L'exécutif de la SEMB-SAQ 
a fait remarquer à ses mem­
bres que la SAQ avait fait des 
offres monétaires plus inté­
ressantes à son personnel 
membre de l’unité de négo­
ciation regroupant les ou­
vriers. offres qui représen­
taient des hausses de 11 pour 
100 de 13.5 pour 100 et de 7 
pour 100 le tout indexé pour 
l'excédent de 7 pour 100, les 
deuxième et troisième an­
nées de convention.

Piéton tué
Un piéton a été tué par une 

camionnette, hier, à Rivière- 
du Loud La police n'a pas 
révélé 1 identité de la victime 
qui aurait prés de 70 ans.

Rue est, à Charlesbourg, le 23 
avril, alors qu'il était muni 
d'un fusil de calibre 12 et 
qu'il s'était illégalement cou­
vert la figure d'un chandail à 
col roulé. Il doit aussi répon­
dre d’un vol à main armée de 
$2,236 commis au magasin 
Cooprix, sur la 3e Avenue

ouest, à Charlesbourg, le 29 
mai.
Cautionnement refusé

Le juge Carrier n'a pas 
épilogué longtemps avant de 
refuser tout cautionnement à 
Denis Carmichael, âgé de 19 
ans, du Lac-Beauport, accusé 
d'une tentative de vol à main

armée et de ois vols à main 
armée, perpétré au cours du 
seul mois d'août.

Après avoir entendu la re­
quête pour la libération de 
l’accusé, moyennant un cau­
tionnement, dans la journée 
de mercredi, le juge s’était

accordé un délai de 24 heu­
res avant de rendre sa déci­
sion, hier matin. Le juge a 
simplement fait allusion aux 
nombreux drames vécus à 
Québec et au nombre de 
crimes de cette sorte, ajou­
tant que l'accusé était un 
danger pour la société. L'en­

quête préliminaire a été fi­
xée au U septembre.
L Américain aux 80 soua 

Un jeune homme âgé de 18 
ans, provenant du Rhode 
Island, ne parlant pas un mot 
français, malgré un nom à 
consonnance français (Se­
guin), aura eu un procès

assez expéditif Arrêté mer­
credi après avoir tenté de 
frauder une banque pour une 
somme de $100, il a comparu 
hier matin. Le procureur du 
ministère public. Me Jean 
Lortie, a dit au juge que le 
cautionnement pouvait cons­
tituer des risques, puisque le

visiteur avait été arrêté avec 
$0 80 en poche et qu’on ne 
saurait faire payer, par les 
contribuables, les frais consi­
dérables pour retrouver le 
prévenu.

Le juge a fixé le procès à 
cet après-midi.

• Place Fleur de Lys
• Place Laurier
• Galeries Chagnon

SOLDE FIN DE MOIS
Demain de 9h à 17h. Magasinage sur place seulement. Quantités limitées.

PLACE FLEUR DE LYS
POUR LA MAISON

BALANCE DE TISSUS D ETE
Choix coton, gabardine tncot 
115 et 150 cm large qq

Rég 1 99 - 3.99 .33
Tissus - Rayon 36

LIQUIDATION DE PEINTURE
gallon 3.99 pinte 1.99
TAMPON POUR .
PEINDRE Rég 9 99 2.99

TAPISSERIE
DISCONTINUEE 4 jq a jq

Reg. 2 99 a 12 99 I .43 à 0.43

ESCABEAU 54’ g gg

Peinture - Rayon 30

THEIERE CORNING WARE"
Modèle 6 lasses A QQ

Reg 1695 3.33

Articles ménagers - Rayon 11

BUCHES POUR LE 
FOYER Reg. .84 ch. 3/1.49

PARE-ETINCELLELtmc ijq qq
Reg. 51 98 £3.33

CINTRE EN PLASTIQUE
Rég. 1.99

Lames, menus articles - Rayon 25

SOUTIEN-GORGE
Diflérents modèles nn

Rég $6 8 $9 .33
Vetements de base - Rayon 18

RABAIS 50%
VESTE DE NYLON AVEC 
CAPUCHON POUR 
FILLETTES
Doublée de flanelle ou 
ratine Couleurs et
tailles assorties 4 JQ 4 A QQ

Règ. 8 98 8 21 98 4.43 à IU.33

CHOIX DESASSORTIS DE 
PANTALONS, BLOUSES ET 
CHANDAILS
Differentes tailles et couleurs 0

Vetements sport/dames - Rayon 7

DIVERS

ch.

ASSORTIMENT DE VERRES

"îX 1.99m 4.99,,
Cadeaux ■ Rayon 21

LAINE ARTISAN
2 brins Choix de couleurs QQ

Rég 2 09 .33
BRODERIES POUR CHAM­
BRE D ENFANTS 7 qq

Rég. $10àS13 I .33

.89

DECORATION POUR MUR 
ET PLAFOND SLATEX'
Paquet de 10 carreaux couvrant A QQ 
10 carrés Reg. 15.99

paquet
Matériaux de construction • Rayon 64

COFFRE A OUTILS 
METRIQUES CRAFTSMAN
45 pieces J JQ

Rég 69 98 43

ARMOIRE AVEC 22
TIROIRS Rég 12.19 ^

FRAISEUSE CRAFTSMAN
Modèle vitesse vanabie. 14HP £Q qq 
maximum Rég. 99.98 QvtvO

TRONÇONNEUSE A 
ESSENCE CRAFTSMAN
Modèle 10' Moteur a cylindrée QQ QQ
2.0 po eu Rég. 109 98 03.30

BOITE AUX LETTRES ty
Rég 9.49 I

TOUPIE CRAFTSMAN
Modèle 1 HP. 25.000 tr/mn SCO

Rég 89 96 DO

Quincaillerie Rayon 9

VETEMENTS POUR 
HOMMES et GARÇONS
CHAUSSURES SPORT 
POUR HOMMES
Confection cuir suede 
Fabnquées en Espagne Brun 4 £ Q Q 
Pointures 9 à 12. ■ 0»00

Chaussures pour hommes Rayon 67

COUPE-VENT
Tailles et couleurs Q /Q QQ
désassorties £/3.33

Complets pour hommes Rayon 45

PANTALONS DE TRAVAIL
Tailles et couleurs désassorties n qq

Rég 6 99 0.33
Vêtements pour hommes - Rayon 51

CULOTTES COURTES EN
DENIM G.W.G. e QQ

Règ 14 98 0.33
Vêlements pour hommes - Rayon 41

MAILLOTS ATHLETIQUES 
POUR HOMMES «b/a qq
Confect «xi potyester/aoton 0/ 0.33
CALEÇONS POUR 
HOMMES «jm qq
Confection polyester/ooton 0/ 0.33
MAILLOTS T POUR 
HOMMES aia QQ
Confection potyester/aoton CI J.33
CHEMISES HABILLEES
Manchet: longues Tailles et i JQ
oouleus variées 4.43

Accessoires pour hommes - Rayon 33

VETEMENTS POUR 
DAMES ET ENFANTS

GROUPE DE ROBES
JEUNES FILLES jjqq
Modèles et codMi assorties 14.33

Jeine Boutique - Rayon 19
1 ______________

RABAIS 25%
SUR TOUS LES ETUIS EN 
CUIR POUR CAMERA

Camera, papeterie • Rayon 3

GRAINES A GAZON 
CANADA NO 1 n qq 1Q QQ

Rég 13.99 8 39 99 0.33 à 13.33

TUE-MOUCHE
ELECTRONIQUE xaaaa

Rég 149 99 I £3.33

EPANDEUR ROTATIF 1Aaa
Rég 29 99 I3.33

Bestiaire - Rayon 71

RABAIS $44
VOILE TREVIRA” AVEC 
PLIS FRANÇAIS
Modèle avec ampleur 3 pour î. 
première qualité Choix de 
couleurs QQ QQ
Reg 143 99 paire — La paire

Tentures, décorations Rayon 24

RABAIS 25%
VESTE DE SAUVETAGE
Isolée mousse Q QQ 4 «J QQ
Rég. 11.98 à 18.98 3.30 ' 10.30

RABAIS 33Vj%
SUR BALLES, BATONS, 
GANTS ET ACCESSOIRES 
DE BASEBALL
Disponibles en
magasin 4 4Q %M

Rég 1.79 è 32.98 !. I 3 à ££

RABAIS 50%
SUR TOUS LES VETEMENTS 
DE TENNIS
Disponibles en

"ST..,».a» 6.99.14.99
Sport - Rayon 6

BRIQUET 71PP0
Utilise de I essence 4 qq
ordinaire Rég 4.95 1.33

PIPES ONYX NOIR DE 
MEDICO P qq
Modèle avec filtre Rég. 10.95 

Tabac • Rayon 87T

RONDELLES A LA MENTHE 
SMILE & CHUCKLES

Boite de 125 71 qq
grammes Rég. 69 £/ .33

7 seulement

MAIS SOUFFLE 
POPPYCOCK"

Aux amandes et acajou Boite 1.49
275 grammes Rég 3 49

CHOCOLAT AUX CERISES 
MINUET" a 4Q

Boite 300 grammes Rég 1.99 1.43
BONBONS ANGLAIS 
CRAVENS

Pot 340 grammes QQ
Choix de saveurs Rég. 199 .33
ASSORTIMENT OE NOIX 
JOHNSONS"

50% acaiou Boite 369 A QQ
grammes Rég. 4.19 £.33
FUDGE A L ERABLE OU 
CHOCOLAT
Enveloppé séparément 4 (JQ
en V» lb Rég 2 49 lb 1.03 Ib

Bonbons - Rayon 87C

RABAIS 50%
SUR JOUETS DE PLAGE
7 seulement.

PISCINES -WINNIE . ^
THE POOH Rég io»9 D.33
PLANCHE DE "SURF EN
STYROFOAM" 4 jq

Rég 2.49 1.43
BALLONS DE PLAGE qq

Rég 1.49 .33
CERF-VOLANT qq

Rég 2 99 .33
Jouets • Rayon 49

REVEILLE-MATIN MANUEL
Garantie 1 an 4f) QQ

Rég 18 99 l£.30
{-«toux Rayon 4

PLACE LAURIER
POUR LA MAISON

5.99

7.49

34.98

7.49
SOUTIEN-GORGE
WonderBra #1190

Rég 11 50
Vêtements de base - Rayon 18

VETEMENTS D ETE . „
ASSORTIS Rég 2 99 1.99

Vêlements pour fillettes - Rayon 77
24 seulement

1 SEUL PRIX
L ensemble comprend 1 lit 27 x 
52. 1 matelas 70 ressorts. 1 QQ QQ
contour 4 côtés 33.33

Vêtements pour enfants - Rayon 29
60 seulement

VETEMENTS DE NUIT
Couleurs et grandeurs Q QQ
assorties Rég 8 99 è 12.99 0.33

lingerie pour dames Rayon 38

SOULIERS
DENFANTS a a qq

Rég 18 99 8 23.00 14.33

PANTOUFLES POUR BEBES
Liquidation de bottes QQ

Rég 2 99 .33

Souliers pour dames et entants • Rayon 54

ROBES VARIEES 5.00
Rotes dou dames • Rayon 31

» seulement

GROUPE DE CULOTTES 
COURTES ET GILETS
CorJecrs et grandeias J qq
assorties eh. 4.33

Boutique xr*x - Rayon 19 

150 seulement

GROUPE DE VETEMENTS 
SPORTS
Blouses, gilets, pantalons
modèles couteixs. grandeurs 5.00

Rayon 7

CHANDAILS
Manteaux pot# dames

4.99
Rayon 17

49.98

7.99

8 seulement
TABLE TOURNANTE 
MAGNETIQUE

Rég 89 98
Stéréos téléviseurs - Rayon 57

20 seulement

KIT A PEINTURER
Rég 9 99 et 12.99

PEINTURE DEJA
COLOREE QQ Q QQ

Rég 3 49 8 19.49 .33 et J.33
Peinture - Rayon 30

ELEMENT DE BOUT a oc
Rég. 8 85 4.0D

ROBINET DE LAVABO AVEC 
VIDAGE MECANIQUE «sa qq

Rég 31.98 £ 1.30

ROBINET DE LAVABO AVEC
VIDAGE MECANIQUE qq qq

Rég 33 98 £0.30
Piombene - Chauffage - Rayon 42 

25 seulement

TAPIS OVALE AVEC 
FRANGE 27” x 48"
Couleurs assorties Rég 8 77 

Tapis - Rayon 37
22 seulement

MUG A BIERE EN 
CRISTAL Rég 11.49

Cadeaux * Rayon 21

RABAIS 50%
TISSUS D ETE

Tissus - Rayon 36

LAINE ARTISAN
Confection r
acrylique/laine Rég 1.09 .1

LAINE POLAR
Contectxxi 100“» lame a t

Reg 2.09 1.1
lames - menus articles • Rayon 25

17 seulement

PESE-PERSONNE «q q
Noir seulement Reg 37 99

SERVIETTE DE BAIN 1.2 

SERVIETTE A MAIN .7
Literie • Rayon 96

VENTILATEUR 12" 3 
VITESSES Rég 39 98

Appareils électriques • Rayon 34
27 seulement

ETAGERES A EPICES
AVEC PORTES a a qq

Rég 19 99 I4.33

Ancles ménagers - Rayon 11
TOILES BLANCHES . ..
37V4" X 70” Rég 2 69 1.43

Rideaux draperies • Rayon 24
6 seulement

SCIE A CHAINE 
ELECTRIQUE 12”

Rég 79 98
4 seulement
FRAISEUSE VjHP

Rég 99 98
12 seulement
PERCEUSE '/ï ’/.HP 
REVERSIBLES

Rég 109 98
75 seulement

COLLE KRAZY GLUE
Maxinxm 3 par client

Rég. 2.29
Quncailtene - Rayon 9

VETEMENTS POUR 
DAMES ET ENFANTS

TURBANS
Rég 4.00

Accessoires pour dames - Rayon 88

BAS-CULOTTE AVEC 
CULOTTE IMPRIMEE

Rég 2.50
Bas - Rayon 75

.99

1.79

VETEMENTS POUR 
HOMMES et GARÇONS

1.99

59.98

79.98

79.98

1.49

40 seulement

GROUPE DE 
MAILLOTS T

Rég 4.99 è 5 99

GROUPE DE PANTALONS 
COURTS 900Rég 4.99 8 6.99 4.99

Vêtements pour garçons Rayon 40
15 seulement

PANTALONS
CACHAREL neg 40.00 24.99
70 beufement

GROUPE DE GILETS, 
CAMISOLES. PANTALONS
COURTS 4 qq

Rég 6 66 8 16 00 1.33
10 seulement

COUPE-VENT a a qq
Règ 24.99 8 50.00 14.33

Vetements pour leunes hommes ■ Rayon 48
125 seulement

SARRAU DE TRAVAIL a a qq
Blanc seulement Rég 16 98 I I .î/O 

Vêtements de travail • Rayon 51

PANTALONS COURTS GWG
Confection 100% coton bleu, 
tailles 26-27-28-29-40 â

Rég 14.99
Pantalons pour hommes • Rayon 41

VESTONS SPORTS
Couleurs et grandeurs assortes a Q QQ

Rég 45 00 à 75 00 13.33

COMPLETS POUR HOMMES
Grandeurs et couleurs assortes

Rég 100.00 à 175.00

COUPE-VENT POUR 
HOMMES
Grandeurs et couleurs

“^10.99 8 32.00 5.49 à 14.99
Complets pour hommes - Rayon 45

160 CHEMISES DE 
TOILETTE MANCHES 
LONGUES

Reg 14 00 à 20 00 
70 seulement

GROUPE DE CRAVATES
Couleurs assorties

Rég 7.50 à 10.00 
35 seulement

ENSEMBLE PYJAMA qq qq 
Rég 39.99 £3.33

Accessoires pour hommes Rayon 33

79.99

7.99

5.62 8 7.50

DIVERS

20/2.49

20/1.29

désassortts
Vêtements sport pour dames

------------Simpsons-Sears Limitée

40 seulement

GROUPE DE HOUSSES
Rég 15.98 et 19.74 11.99 

REMORQUE
UTILITAIRE qqq qq
1200 lb 4 x 5 Rég 379.98 £33.30

Pièces - Rayon 28

RABAIS 50%
JOUETS D ETE EN 
PLASTIQUE
Piscme, londeuse.
chaudière, etc QÇ Q JQ

Rég. 69 8 18 99 .03 è 3.43
Jouets Rayon 49

LANTERNES DE ~~
PATIO Rég 7 99 1.33
ARROSOIR DE JARDIN qq

Rég. 2.29 .33
TUTEUR EN BAMBOU
r* 20/2.19 7* 

7*20/1.99 ^

RABAIS 25%
SUR LES PRODUITS 
CHIMIQUES EN MAIN

Bestiaire - Rayon 71
33 seulement

MACHINE A ECRIRE 
LETTRA 12*

Manuelle portative a Q a qq
Rég 144 98 l£4,30

Caméra papetene - Rayon 3

RABAIS 40%
MONTRES POUR HOMMES
S°4«.E,.«41.97.78,00

Biioux • Rayon 4
250 seulement

PANTALONS COURTS EN
SA™ Rég,» 4.98
20 seulement

PORTE-BEBE
Rég 20 »

25 etutament

RESERVOIR A EAU
Avec robinet réversible a q

Rég 8 49 1.3

RABAIS 50%
GANTS ET ACCESSOIRES 
DE BASEBALL

Sports • Rayng 6

5.98

GALERIES CHAGNON
POUR LA MAISON

19 seulement

TELEVISEUR 14
Noir/blanc.

Rég 159» 119.98
7 seulement

LECTEUR
CASSETTE 1ÛÛ QQ

Rég 249 98 133.30

20 seulement

TAPIS DE FOURRURE 
LUXURA
Coiieurs assorties, grandeur ni qq

36' x 54- Rég 34.90 £4.30
Tapis • Rayon 37

6 seulement

TAILLE-BORDURETUUHfc «a QQ
Rég. 39 98 £4.33

12 seulement
OUTIL A CHOC «ja qq
V 'Impact" Rég 99 98 04.33
DETECTEUR DE FUMEE
Approuve ULC a A QQ

Rég 18» !£.33
10 seulement
RUBAN A MESURER q qq
W x 50 Rég 13.98 3.33
40 seulement

ENSEMBLE DE 
TOURNEVIS q qq

Rég 12.98 0.33
6 seulement

SCIE CIRCULAIRE 4 Cû qq
Rég. 84 98 03.33

100 seulement

POMPE D ARROSAGE qq
Rég 1 99 .33

6 seulement

PONCEUSE
VjHP avec aspiration qq qq

Rég 12798 33.33
Quincaillerie • Rayon 9

RADIATEUR
ELECTRIQUE a „ qq
1200 Watts Rég. 29.98 £4.33
LANTERNE
EXTERIEURE 24 99
BOUILLOIRE
ELECTRIQUE q qq

Rég 15.98 3.33
LAMPE SUSPENDUE «jq qq

Rég 47.98 03.33

APPLIQUE MURALE 
EXTERIEURE q qq

Rég 1598 3.33
MELANGEUR OSTER 
14 VITESSES jq qq

Rég 64 98 43.33
Appareils électriques et plafonniers — 

Rayon 34

NECESSAIRE 
D ISOLATION POUR 
CHAUFFE-EAU qq

Rég 24 99 14.33
PANNEAUX 
D AFFICHAGE EN 
LIEGE Rég 4 99 2.99

CHLORE GRANULE
7 LIVRES Rég 26» 19.98

ENSEMBLE A
FONDUE EN CUIVRE a0 qq 

Rég 29 98 13.33
VASE EN POTERIE 
AVEC FLEURS c qq

Rég. 9 99 D.33
ENSEMBLE A
SALADE EN BOIS a qq 

Rég 4 99 £.33
SERVICE DE VAISSELLE
20 pièces en Stoneware Shasta «jj qq

Rég 54» 04.30
POELE A FONDUE a a qq

Rég. 23.98 14.99

MIROIRS ET BOITES 
IMITATION OSICO 00 qq 

Rég 5198 03.33
GROUPE DE 
COUVRE-LfTS
Simple ou double a r qq

Rég 24 99 8 39 99 I D.33
GROUPE DE 
TENTURES
Grandeurs et coûteras variées a a qq

Rég. 20» 8 50 98 11.33
Tentures draperies • Rayon 24

TOUCHE DECOR
^ la'ex __ Q 4QRég 12.49 3.43

Panture ■ Rayon 30

ENSEMBLE A 
PIQUE-NIQUE 20 
PIECES Rég 1.49 .49

4.99
POELE EN 
ALUMINIUM

Rég 6.»

CONTENANT A
BISCUITS aç7Ç

Rég 20 99 ID./O
hrttctes mfriagan . 11

102 seulement

SERVIETTES DE BAIN
Couleurs assorties ■» inRég 8 99 7.49

90 seulement

DEBARBOUILLETTES a qq
Couleurs assorties Rég 2.79 1.33

RABAIS 50%
ENSEMBLE A 
BRODER PARAGON

Rég. 5.99 8 21 99 2.99 à 10.99
Menus articles laine - Rayon 25

RABAIS 50%
GROUPE DE TISSUS

Rég 99 8 6 99 .49 4 3 49
Tissus - Rayon 36

ROBINET DE
BAIGNOIRE aAAQ

Rég 25.98 i £.33
Matenaux de construction • Rayon 64

VETEMENTS POUR 
HOMMES et GARÇONS

SOULIERS DE TOILETTE
POUR HOMMES n qq

R6g 34.99 14.33

SOULIERS DE TOILETTE 
POUR HOMMES ai aq

Rég 54 99 £4.33

LIQUIDATION DE SABOTS 
POUR HOMMES

Rég 1999 8 28 99 7.99 a 11.59
Souliers pour hommes Rayon 67

150 seulement

PANTALONS DE TRAVAIL 
POUR HOMMES a qq

Rég. 9.98 D.33

40 seulement
CHEMISES EN FLANELLE 
POUR HOMMES A qq

Rég 6 99 4.33
Vetements de travail - Rayon 51

GROUPE DE
PANTALONS a qq q qq

Rég 1298 8 22.98 4.33 4 3.33
Pantalons pour hommes • Rayon 41

VESTONS SPORT a qqq
Rég. 50.00 8 85 00 I 3.33

Complets pour hommes - Rayon 45

GILETS M.C. «j qq
Rég 7 98 8 14 98 J.33

CHEMISES DE 
TOILETTE 4 qq

Rég 13 00 8 16.00 4.33
Accessoires pour hommes - Rayon 33

GROUPE OE 
PANTALONS POUR
JEUNE HOMMES a qq

Rég 10 99 8 26.00 0.33
Vêtements poui teunos hommes • Rayon 48
110 seulement

COUPE-VENT POUR
GARÇONS «> qq

Rég 8 98 8 17 » 0.33
Vêtements pour garçons ■ Rayon 40

VETEMENTS POUR 
DAMES ET ENFANTS

LIQUIDATION DE 
CHAPEAUX D ETE

Rég 5 00 et 6.00 1.33

Accessoires pour dames • Rayon 88

SOULIERS DE TOILETTE 
POUR DAMES
Coiieur tan et blanc os y qq

Rég. 35 00 / .33

SOULIER SPORT POUR 
DAMES
Confection eue suède i n qq

Rég 26.99 I £.33
Souliers pour dames — Rayon 54

COUPE-VENT POUR 
FILLETTES O QQ C qq 

Rég 8 99 è 16» 0.33 à D.33
GROUPE DE TUQUES 
ET FOULARDS 
D HIVER CQ Ç QQ

Rég 89 8 849 .33 8 D.33
Vêtements pour Miettes • Rayon 77

ROBES 5.00
Robes pour dames ■ Rayon 31

GROUPE DE SOUS- 
VETEMENTS 4 JQ A QQ 

Rég 1998 499 1.43 4 £.33
Vêtements de base Rayon 18

GROUPE DE 
MAILLOTS DE BAIN
Rég 5 99 8 22 99 3.99 * 14.99

Lingerie pour dames • Rayon 38

BAS-CULOTTE
CLING ALON Rég 149 .99

Bas ■ Rayon 75

VETEMENTS SPORT 
POUR DAMES a qq

Rég 20.00 8 45 00 3.33
Vêtements sport on* damas - Rayon 7


